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•Québec. Le Soleil, mardi 23 février 1982

Rivière-du-Loup, Rimouski, Matane, Ste-Anne-des-Monts, Gaspé, 
Murdochville, Carleton, Sept-llcs, Port-Cartier, Baie-Comeau, Hauterive

...Jines Gaspé: le syndicat se montre prudent
par Mlchol CORBEIL

du bureau du Soleil
MATANE — La décision de la 

compagnie Mines Gaspé d'in­
terrompre temporairement ses ac­
tivités pendant un mois, cet été, à 
Murdochville. a refroidi l'ardeur du 
syndicat des métallos à la veille d'en­
treprendre les négociations pour le 
renouvellement de la convention col 
I v tive de travail.

Vendredi, la compagnie a an 
noncé la suspension temporaire de ses 
activités. Le bas niveau du marché du 
cuivre serait responsable. "Nous ob­
tenons $0.87 pour la livre de cuivre 
(principal minerai extrait à Mur­
dochville) alors que nos coûts de pro 
duction sont de $1.28 la livre, a af­
firmé une porte-parole de la compa­
gnie. Le déficit des opérations s’est 
élevé à $28 millions en 1981 Nous 
prévoyons qu'il sera de l'ordre de $28 
millions en 1982."

Le contrat liant Mines Gaspé à 
ses 1.300 syndiqués vient à échéance à 
la fin du mois de mai. "Nous at­
tendons mai. Cependant s'il n'y a pas 
de reprise du prix du cuivre, nous ne 
croyons pas obtenir un gros contrat, a 
souligné M. Claude Soucy, président 
du local 6086 des métallos, re­
présentant les travailleurs miniers de 
la ville.

“Nous sommes obligés de cons­
tater que ce ne sont pas de bonnes 
années pour négocier Nous ne 
croyons pas que le coût de production 
est de $1.28 la livre, mais nous savons 
que les prix des métaux de base sont
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Vue d'une partie des Installations de la mine Gaspé, à Murdochville

bas. Je vais à Montréal demain pour 
consulter des économistes sur les pré­
visions touchant les marchés du cui­
vre. Selon ce que nous savons pour le 
moment, les prix remonteraient à 
compter de mai."

Le syndicat des métallos est à

négocier un contrat pour ses tra­
vailleurs à l'usine de raffinage de Mi­
nes Noranda. propriétaire de Mines 
Gaspé. “Nous verrons bien ce qu’ils 
auront", a commenté M. Soucy.

La fermeture temporaire est la 
première à survenir à Murdochville et

elle forcera tous les employés à pren­
dre leurs vacances annuelles en­
semble. "La compagnie nous a de­
mandé notre avis pour la date et, si les 
prix du cuivre ne changent pas, nous 
avons demandé que ce soit en juillet”, 
a terminé le président du local 6086

Mines Gaspé a réduit son per­
sonnel de 1,750 à /560 personnes 
récemment, désirant améliorer le ren­
dement. "Depuis six mois, a indiqué 
Mme Linda Coats, du services des 
relations humaines de Mmes Gaspé, la 
productivité est à la hausse. La

compagnie en est très satisfaite" Ce 
ne sera pas suffisant

"En même temps, a poursuivi la 
porte-parole, les marchés ne cessent 
de chuter au niveau mondial. Les prix 
sont les mêmes qu'il y a trois ans Ce 
n’est pas une situation particulière à 
la Gaspésie Des compagnies amé 
ncaines parmi les plus importantes au 
monde ont fermé leurs portes in­
définiment

"Nous attendons un ré­
tablissement des prix Nous vendons 
le cuivre sur les places boursières. 
Nous sommes donc sujets à la spé 
culation et nous écoulons le cuivre à 
rabais.” Mines Gaspé a produit 72,600 
tonnes métriques de cuivre. "Nous 
vendons le molybdène directement 
aux acheteurs. Nous avons en ce mo­
ment près de 650 tonnes métriques de 
molybdène en réserve Rien n'a en­
core été vendu de la production 1981

“L’interruption temporaire est 
l'alternative qui fait le moins mal pour 
minimiser les pertes de revenus et 
protéger les emplois. Elle nous peine 
parce que l’an dernier, nous avions pu 
offrir de l'emploi comme sur­
numéraires à 212 étudiants.”

Selon la compagnie, si les prix 
continuent à de chuter de façon si­
gnificative, il faudra envisager d'au­
tres alternatives. Dans une lettre 
adressée aux employés, le directeur 
général Michel Lefebvre a indiqué en 
substance: "Si les marchés continuent 
de se détériorer, il faudra réduire de 
manière importante les programmes 
de production”.
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A la carte du ciel, votre choix
• Ou les buffets étoilés du jeudi au dimanche
jeudi: Buffet des Trésors de la mer
vendredi: Buffet des Prairies 
samedi: Buffet des Caraïbes 18,7ss

dimanche: buffet familial
moins de 10 ans

9,50S
4,25S

Pour l'atmosphère: la musique de Lajos Molnar 
et, évidemment, le bar.

Stationnement sous l'hôtel 
1225, Place Montcalm, Québec 
G1R4W6
Réservation (418) 647-2222'-2222
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Q a UNIVERSITÉ
a s LAVAL

Une bonne formation 
ça compte...

L’Université Laval contribue à la formation universitaire 
de la collectivité québécoise depuis déjà 130 ans.
On y poursuit maintenant des activités d’enseignement 
et de recherche dans plus de 125 disciplines ou 
champs d’études.
La souplesse, la variété et la qualité de ses 
programmes d’enseignement ainsi que sa tradition de 
recherche ont contribué à faire de l’Université Laval 
une grande université.
L'admission pour I automne 1982, c'est le temps d'y 
penser

Dates limites de demande d'admission
Études de 1er cycle
• 1er mars pour les finissants des collèges
• 1er mai pour les adultes et les etudiants des 

universités canadiennes
• 1er juin pour ceux qui désirent s’inscrire à titre 

d’étudiant libre
Études de 2e et 3° cycles
• 1er mai

Renseignements et demande d'admission
Bureau du registraire 
Pavillon Bonenfant 
Université Laval 
Quebec G1K 7P4
Téléphone: (418) 656-5916 (renseignements)

656-3703 (admission)

% Cité universitaire, Québec, QC

Audiences du CRTC à Carleton
par Michel CORBEIL

du bureau du Soleil
MATANE — Les au­

diences du Conseil de la 
radiodiffusion et de té­
lécommunications ca­
nadiennes (CRTC), qui 
se tiennent à compter de 
demam à Carleton, dans 
la baie des Chaleurs, ne 
risquent pas de passer 
inaperçues s’il faut se 
fier aux mouvements de 
troupe qu’elles pro­
voquent.

Siégeant pour la pre­
mière fois en Gaspésie, 
le CRTC examinera les 
demandes de huit grou­
pes comparaissants, les 
principales demandes 
concernant l'é­
tablissement du service 
intégral de télévision 
française de Radio-Ca­
nada, la modification de 
permis de la télévision 
privée CH AU. l’entrée 
en ondes de Radio-Qué 
bec dans la haie des 
Chaleurs et la région de 
Gaspé et l'implantation 
d'une radio commu­
nautaire diffusant sur 
tout le comté de Bo- 
naventure.

Le CRTC compte sur 
une vingtaine de per­
sonnes pour l’or­

ganisation technique. Il 
est à prévoir que les au­
diences feront salle 
comble. Pour les seules 
demandes de Radio-Ca­
nada. de CHAU TV et 
de Radio-Québec. 25 
groupes ou personnes 
différents in­
terviendront, a fait re­
marquer le secrétaire 
des audiences à Car­
leton, M. Jacques La- 
londe.

En tout, les audiences 
recueilleront 73 in­
terventions. "Tous ne 
comparaissent pas de­
vant les membres du 
CRTC, mais la plupart le 
feront”, a indiqué M. La- 
londe qui a ajouté que 
des groupes se feront 
entendre à l’occasion de 
plus d'une requête. Ain­
si le Conseil populaire 
des communications de 
l’Est du Québec adres­
sera une représentation 
de nature générale 
avant de revenir à la 
charge sur plusieurs 
dossiers.

Les médias ne seront 
pas en reste avec la par­
ticipation populaire. Ou­
tre LE SOLEIL, radios et 
hebdomadaires locaux 
assisteront aux au­

diences. Pour sa art, 
Radio-Canada-Ri- 
mouski déléguera un 
journaliste pour les af­
faires publiques et un 
autre pour la section des 
nouvelles.

“C’est le dernier cont­
refort régional où les 
services d’information 
boitent encore un peu”, 
a souligné le res­
ponsable de l'in­
formation de Radio-Ca- 
nada-Rimouski, M. San­
dy Burgess, pour insister 
sur la nécessité d’être 
présent. De son côté. 
Radio-Canada-Matane, 
qui assure déjà une cou­
verture radiophonique 
de la région visitée par 
le CRTC, aura sur place 
deux journalistes et l’é­
quipe nécessaire au 
montage sur vidéo des 
informations destinées 
au service des nouvelles, 
en plus d'une équipe 
pour les affaires pu­
bliques. "Compte tenu 
de l’impact sur le dé­
veloppement des
communications élec­
troniques”, le dé­
ploiement est né­
cessaire, a rappelé M. 
Bertrand Emond. di­
recteur de la pro­

grammation et de l’in­
formation à Matane. Le 
budget de l'opération 
est de $10,000 environ.

Le conseil populaire 
est convaincu de l’im­
portance des audiences. 
Selon le président de 
l’organisme, M Cari 
Thénault, "c’est le pat­
tern des commu­
nications électroniques 
des 25 prochaines an­
nées qui en sera in­
fluencé”.

“Nous sommes très 
satisfaits de la qualité et

de la quantité des in­
terventions devant le 
CRTC. Les Gaspésiens 
seront là. Seront-ils 
écoutés et compris par 
les membres du Conseil 
de la radiodiffusion et 
des té­
lécommunications?
Nous n’aurons pas de 
réponses avant quelques 
mois, mais dès les au­
diences, nous en aurons 
au moins une bonne 
idée par le climat qui 
prévaudra.”

dans nos 
& régions

Permis 
de conduire

La Régie de l’as- 
surance-automobile du 
Québec avise la po­
pulation de Grande-Val­
lée. de Murdochville et 
celle de Mont-Louis 
qu’une unité mobile de 
la régie sera à l'hôtel de 
ville de Grande-Vallée le 
2 mars de 8h30 à 12h et

sur les 
dépôts à terme

sur les 
certificats 

de placement

M

placement R.E.É.R.
Notre taux d'intérêt garanti te plus 
élevé pour une durée de 5 ans.
Non roche ta blés Intérêt composé 
une fois par année.
(Minimum SI 000)

Dépôts ô 
terme R.E.É.R.
Intérêt garanti élevé pour une 
durée de 3 ons. Rochetobles. Intérêt 
composé deux fois par année. 
(Minimum SI 000)
Nous offrons aussi des taux d'intérêt 
élevés et concurrentiels sur notre 
compte d'épargne R.E1.R.
(Minimum $50)

succursale de votre choix \toyez 
à quel point nos R.E.E.R. soutiennent 
la comparaison.

• Aucuns frais.
• Tbux concurrentiels.
• ïïois régimes de dépôt 

à intérêt élevé.
• Demandez votre 

épargne-retraite chez nous 
dès aujourd'hui.

Its toux peuvent tojrtTobJet de changements 
sons (Ms. Les certificats de ptocement sont 
emts por to société nypomecotre Banque oe 
Montréal et garantis sons condihon por ta 
Banque oe hNorwreot «

Banque de Montréal

Substance qui 
réduit les 

hémorroïdes
Substance exclusive qui 

soulage la douleur et 
enraye les 

démangeaisons
Des experiences en 

clinique démontrent 
qu une substance cica­
trisante spéciale réduit 
vraiment les hémor­
roïdes sans causer de 
douleur Elle soulage tes 
démangeaisons et l in- 
confort en quelques 
minutes

Cette substance 
spéciale. Bio-Dyne ai­
dait aussi a la cicatri­
sation des cellules et 
stimulait la croissance 
de tissus nouveaux De 
plus dans marnts et 
maints cas. ’une 
amelioration remarqua­
ble' s est maintenue 
durant des mois 

Seule PREPARATION H 
contient de la Bio-Oyne 
En onguent ou en suppo­
sitoires Satisfaction ou 
argent remis

PREPARATION H

m■

de 13h à 16h30, à l’hôtel 
de ville de Murdochville 
le 3 mars de 8h30 à 12h 
et de 13h à 16h30 de 
même qu’à l'hôtel de vil­
le de Mont-Louis le 4 
mars de 8h30 à 12h et de 
13h à 16h30, afin de faire 
subir les tests et exa­
mens de conduite aux 
personnes intéressées à 
obtenir un permis de 
conduire.

Victimes de 
la MIUF

RIMOUSKI — Toutes 
les victimes de la mous­
se isolante d’urée for­
maldéhyde qui résident 
dans le territoire du 
CLSC de l’Estuaire sont 
convoquées à une as­
semblée géérale de leur 
regroupement, qui se 
tiendra jeudi, le 25 fé­
vrier, è 19h30. au siège 
social du CLSC de l’Es­
tuaire, au 180 des Gou­
verneurs. à Rimouski. 
On y traitera des pro­
cédures juridiques, de 
l'impact de la MIUF sur 
l’évaluation foncière et 
sur les assurances, de 
l'aide gouvernementale, 
d'une affiliation du re­
groupement à la fé­
dération provinciale et 
du financement du re­
groupement. Me Raoul 
Poirier, du bureau d'aide 
juridique de Rimouski. 
sera présent à titre de 
personne-ressource. On 
peut obtenir plus d’in­
formations en s'a­
dressant à M Paul-Eu­
gène. du CLSC. au 724- 
7204

» 4 4 4
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Thetford• Mines, Lotbinière, Beauceville, St-Georges, Ste-Marie, 
St-Joseph, Portneuf, La Malbaie, Baie.St-Paul, Ile d'Orléans

Saint-Georges et Beauceville
Un comité de citoyens 
veut un sommet sur 
les soins hospitaliers

per Paul-Henri DROUIN
SAINT-GEORGES — Le comité 

des citoyens pour le maintien des 
services à l'Hôtel-Dieu Notre-Dame- 
de-Beauce, de Saint-Georges, réclame 
une rencontre au sommet pour le 
début de mars, afin de discuter des 
“services hospitaliers de demain pour 
les Beaucerons”.

Une telle demande s'adresse aux 
représentants des deux conseils ac­
tuels des médecins et dentistes des 
centres hospitaliers de Saint-Georges 
et de Beauceville, a déclaré, hier, M 
Jacques Drouin, président du comité 
des citoyens, lors d'une conférence de 
presse tenue, hier, à Saint-Georges de 
Beauce.

Selon M. Drouin, "les Conseils de 
médecins et dentistes des deux cen­
tres hospitaliers de la Beauce pour­
raient mandater trois membres de 
chacun de leur comité qui se verront 
entourés de trois représentants de la 
population de chacun des secteurs de 
Saint-Georges et de Beauceville. à la­
quelle rencontre se joindraient des 
représentants du Cercle de presse de 
Beauce”.

S’il y a lieu, cette ou ces ren­
contres pourront être présidées 
conjointement ou par un représentant 
de l'Association des Conseils de mé­
decins et dentistes du Québec, sur un

terrain neutre, à Notre Dame-des- 
Pins. en Beauce.

Ainsi, les participants à cette ou 
ces .rencontres pourront faire valoir 
leur point de vue, élaborer la solution 
qu'ils désirent voir s'établir et poser 
des questions pour que ces rencontres 
soient vraiment orientées vers une 
solution à la satisfaction de toute la 
population beauceronne.

"Le temps n’est plus aux que­
relles”. a ajouté M Drouin, consi­
dérant que la volonté du ministre des 
Affaires sociales. M. Pierre-Marc 
Johnson, "repose sur un processus de 
fusion qu'il faudra peut-être envisager 
prochainement".

“Ce qu’on demande à tous nos 
professionnels, les médecins et den­
tistes. c’est de se rencontrer et de 
discuter avec les représentants du 
peuple pour donner à la population 
beauceronne les meilleurs soins pos 
sibles, au meilleur prix également" a 
déclaré le président du comité des 
citoyens pour le maintien des services 
à l'hôpital de Saint-Georges.

M. Drouin est d’opinion "qu'il est 
nécessaire de passer l'éponge sur le 
passé, de recommencer à neuf dans 
les discussions si l’on désire vraiment 
en arriver à une entente entre les 
deux centres hospitaliers de Saint- 
Georges et de Beauceville”.
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Le Soleil ivobelie JlfKher**ouLe garage Massie en faillite
Fermé depuis le 6 février dernier, le garage Massie Autos de Neuville a finalement été emporté par une faillite de 
$864.000. Concessionnaire Chevrolet Oldsmobile depuis 1973. l'etablissement n a pu échapper à la récession 
économique et a vu en deux ans son chiffre d'affaires passer de $7 5 à S4 millions. En novembre dernier, le 
propriétaire. M. Lucien Massie. résiliait sa franchise avec la compagnie General Motors pour se consacrer 
exclusivement au commerce de voitures usagées On*e des 20 employes du garage avaient alors été mis 4 pied 
Massie Autos est le quatrième concessionnaire de la région de Portneuf à fermer ses portes depuis août 1981, 
après les garages Automobiles Michel Asselin de Cap-Santé, Jean Tardif de Neuville et Sauvageau & Fils de 
Saint-Marc-des-Carrières

Montauban
$229,000
pour
l’aqueduc

par Isabelle JINCHERE AU
(collaboration spèciale) 

MONTAUBAN — La mu 
ninpalité de Notre-Dame de Mon 
tauhan recevra une subvention de 
$229.475 du ministère des Affaires 
municipales, dans le cadre du pro 
gramme PA1RA, pour la réfection 
complète de son réseau d’aqueduc 

Evalués globalement à 
$250,000. les travaux comprennent, 
outre l'achat des terrains, la cons­
truction d’un réservoir tie 35.000 
gallons, d'une station de pompage 
et de nouvelles conduites d'a­
queduc, X l'intérieur des rues Prin­
cipale. de l'Eglise, Saint-Jean et 
Saint Siméon

Les travaux débuteront en mai. 
pour se poursuivre jusqu'en sep­
tembre Cette semaine, la mu­
nicipalité déposait ses plans et de­
vis. qui doivent recevoir I.as­
sentiment du ministère tie l'En­
vironnement

Le maire, M .blit's Paquin, tra­
vaille depuis deux ans au pa 
rachèvement de ce dossier 
Par ailleurs, un autre secteur, celui 
de Notre-Dame des-Anges. devra 
lui aussi améliorer son système d’a­
queduc

riTit

• A la carte du ciel, votre choix.
• Ou les buffets étoiles du jeudi au dimanche
jeudi: Buffet des Trésors de la mer
vendredi: Buffet des Prairies 
samedi: Buffet des Caraïbes 18/ss
dimanche: buffet familial 9,^S

moins de 10 ans 4,25$

• Pour I atmosphère: la musique de Lajos Molnar 
... et. évidemment, le bar.

Stationnement sous l'hôtel 
1225, Place Montcalm, Québec 
G1R4W6
Réservation (418) 647-2222
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a a UNIVERSITÉ
& B LAVAL

Une bonne formation 
ça compte...

L'Université Laval contribue à la formation universitaire 
de la collectivité québécoise depuis déjà 130 ans.
On y poursuit maintenant des activités d’enseignement 
et de recherche dans plus de 125 disciplines ou 
champs d’études.
La souplesse, la variété et la qualité de ses 
programmes d’enseignement ainsi que sa tradition de 
recherche ont contribué à faire de l’Université Laval 
une grande université.
L ’admission pour I automne 1982, c 'est le temps d'y 
penser

Dates limites de demande d'admission
Études de 1er cycle
• 1er mars pour les finissants des collèges
• 1er mai pour les adultes et les étudiants des 

universités canadiennes
• 1er juin pour ceux qui désirent s’inscrire à titre 

d’étudiant libre
Études de 2e et 39 cycles
• 1er mai

Renseignements et demande d'admission
Bureau du registraire 
Pavillon Bonenfant 
Université Laval 
Québec G1K 7P4
Téléphone: (418) 656-5916 (renseignements)

656-3703 (admission)

Cité universitaire, Québec, QC
♦ ** "

Charlevoix
Richard veut donner à son 
ministère un rôle économique
par Dénia GAUTHIER
(collaboration spéciale)

BAIE SAINT PAUL 
— A l’issue tie sa jour­
née de consultation 
dans Charlevoix, dans 
les cadres de la tournée 
“Le Québec, un enjeu 
culturel", le ministre des 
Affaires culturelles. M 
Clément Richard, a af­
firmé à Baie-Saint-Paul 
samedi, que le principal 
ministère à vocation 
économique dans Char 
levoix est celui qu’il di­
rige.

La trentaine d’in­
tervenants qui se sont 
déplacés pour présenter 
11 mémoires ont tout au 
long de la journée tenu 
sensiblement les mêmes 
propos, sauf qu'ils ont 
presque tous conclu en 
soulignant le manque de 
ressources financières 
mises à leur disposition 
par le ministère.

Les représentants du 
domaine Forget, du mu­
sée régional, du centre 
d’art et de la cor­
poration d'initiation à 
l’histoire des goélettes 
ont profité de l'occasion 
pour faire leur mar­
keting auprès du mi­
nistre en exprimant leur 
implication dans le mi 
lieu et les retombées 
économiques que cela 
pouvait représenter 
pour le tourisme dans 
Charlevoix. A leurs 
yeux, toutefois, il fau­
drait que le ministère, 
directement ou in­
directement, leur pro­
cure une aide financière 
plus sstant telle pour 
qu'ils puissent s'affirmer 
et prendre une plus 
grande place au soleil, 
sinon, il faudra qu'ils 
continuent à se tourner 
vers le gouvernement 
fédéral et ses projets de 
développement commu­
nautaire pour continuer

à vivre tant 
mal.

bien que

"C’est bien beau de 
parler d'une implication 
municipale plus accrue, 
mais si on n'incite pas 
les municipalités à in­
vestir on n'y arrivera ja­
mais", de dire le pré 
sident du Conseil de In 
culture de la région de 
Québec et directeur nr 
tistique du domaine For­
get, M. François Bemier

L'association tou­
ristique est venue ap­
puyer les dires des in­
tervenants du secteur 
culturel en faisant res 
sortir l’importance du 
travail de ces or­
ganismes dans le projet 
global d'implantation 
d'un produit touristique 
régional ayant une cer 
tame originalité

Avant la rencontre de 
samedi, les participants 
ne savaient trop où vou­

lait en venir le ministre- 
Richard avec cette 
consultation inattendue. 
Au sortir de la journée, 
on en savait pas beau­
coup plus long On se dit 
bien que le ministre a 
une idée derrière la tête 
mais si c'est le cas, il 
cache bien son jeu.

Pour sa part, M. Ri 
chard s'explique en di 
sant que sa tournée vise 
3 alerter l«*s gens sur 
l'importance d'investir 
dans la culture, qu'il 
veut rencontrer les gens 
de la base pour rédiger 
un plan d’action pour les 
prochaines années; que 
sa visite a pour effet rie 
susciter la concertation 
des intervenants dans 
un même milieu; qu’il 
est venu dire aux élus 
qu’il ne faut pas bou­
siller des institutions 
culturelles; etc.

Du côté des in­
tervenants. on se dit

LEPARGNE-RETRAITE 
CHEZ NOUS...
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placement R.E.É.R.
Notre toux d'intérêt garanti le plus 
élevé pour une durée de 5 ans.
Non roche tables intérêt composé 
une fois par année.
(Minimum $1Q00)
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terme R.E.É.R.
Intérêt garanti élevé pour une 
durée de 3 ans. Rochetobles Intérêt 
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d'accord avec ces prin­
cipes mais on se de­
mande également où se 
trouve le changemeni 
derrière lout cela. Fi­
nalement, M Richard 
ayoue qu'il veut arriver 
.1 faire allouer une plus 
grande part du budget 
de l'Etat à la culture 
"C'est peut-être cela qui 
va être la principale 
conséquence de cette 
tournée", fait observer 
François Bernier

Indemnité
aux
producteurs 
de porcs

SAINT JOSEPH 
Dans la Beauce, 221 pro 
ducteurs de porcs à l'en­
graissement ont assuré 
plus de 182,000 porcs ce 
qui représente une pro­
duction annuelle de plus 
de 400,000 porcs, tenant 
compte du premier in­
ventaire. Il en résulte, a 
déclaré au SOLEIL, M 
Etienne Pouliot. res­
ponsable régional à la 
Régie des assurances 
agricoles du bureau de 
Saint Joseph de Beauce, 
que 200,000 j>or< s don 

neront droit k la pré 
sente avance de 
compensation de $4 du 
porc couvert par le ré­
gime d'assurance sta­
bilisation des revenus 
des producteurs fi­
nisseurs de porcs pour 
un déboursé de plus de 
$800,000". Ce régime, a 
ajouté M Pouliot, n'est 
accessible qu'aux éle­
veurs qui sont pro­
priétaires et des por 
cheries et des porcs 
qu'ils mettent en mar 
ché. La limite d'as­
surance va d'un mi­
nimum de 100 porcs par 
année .4 un maximum de 
5,000 porcs et la date 
limite d’adhésion pour 
l'année 1982 1983 est le 
31 mars. Les pro 
ducteurs intéressés peu­
vent communiquer par 
téléphone à (418)397- 
688-1

Substance qui 
réduit les 

hémorroïdes
Substance exclusive qui 

soulage la douleur et 
enraye les 

démangeaisons.
Des expériences en 

clinique démontrent 
qu une substance cica­
trisante spéciale réduit 
vraiment les hémor­
roïdes sans causer de 
douleur Elle soulage les 
démangeaisons et fin- 
confort en quelques 
minutes

Cette substance 
spéciale Bio-Dyne ai­
dait aussi a la cicatri­
sation des cellules et 
stimulait la croissance 
de tissus nouveaux De 
plus, dans maints et 
'l’smis cas une 
amelioration remarqua­
ble s'est maintenue 
durant des mois 

Seule PRÉPARATION H 
contient de la Bio-Dyne 
En onguent ou en suppo­
sitoires Satisfaction ou 
argent remis

PREPARATION
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Lévis, St-Romuald, St-Rédempteur, St-David, St-Etienne, St-Nicolas, Charny, 
St-Damien, Montmagny, L’Islet, St-Jean-Port-Joli, La Pocatière, St-Pascal

Clément Richard à La Pocatière

La relance économique passe par la culture
par Réal LABERGE
Ij\ POCATIERE — 

La vitalité culturelle 
crée des» emplois plus ra­
pidement et â meilleur 
compte que la plupart 
des autres activités. Le 
Quétx-c peut y trouver 
une relance économique 
de première importance, 
s'il sait mettre à profit 
les atouts de sa spé­
cificité culturelle et s'il 
consent à augmenter de 
'4 à 1 pour 100. ou de 
$100 à quelque $200 mil­
lions. d'ici à quelques 
années, les prévisions 
réparties aux Affaires 
culturelles

Ce résultat peut être 
obtenu en sensibilisant 
le plus grand nombre de 
nos concitoyens au fait 
que les créateurs ne 
sont pas des "mar­
ginalisés”, mais des 
agents économiques, 
auxquels il faut trouver 
et mobiliser des par­
tenaires.

C'est la profession de 
foi et un défi qu'a for­
mulés en fin de semaine 
à La Pocatière le mi 
nistre des Affaires cultu­

relles. Me Clément Ri­
chard, alors qu'il s’a 
dressait aux membres 
du Cercle de presse de la 
CAte du-Sud, dans le ca­
dre de sa tournée de 
consultation sur l'avenir 
culturel du Québec

Pari h gagner

“Et je vais gagner 
mon pari", a lancé le 
ministre, face à un dou­
ble scepticisme ma­
nifesté par certains de 
ses auditeurs.

D’une part, il s’est dit 
assuré de réussir à 
convaincre ses collègues 
ministériels qu'il faut 
accroître la par 
ticipation financière 
gouvernementale aux 
fins de la culture, même 
si ça pouvait sembler un 
peu provocateur, dans le 
contexte actuel des cou­
pures.

D'autre part, du cAté 
de la population, ce sera 
la même adhésion, après 
un premier moment de 
surprise, “quand on se 
rendra compte que c’est 
vraiment rentable, la 
culture!"

A l'appu: de ses af­
firmations et de ses es­
poirs, Me Richard a no­
tamment fait état de 
“l'incroyable vitalité 
culturelle" qu'il a trou­
vée. dans une région 
comme celle de la Côte- 
du-Sud. Il a cité en 
exemple l'existence d'u­
ne troupe de théâtre à 
Rivière-Ouelle, ainsi que 
les milliers de visiteurs 
qui ont fréquenté le Mu­
sée maritime de L'Islet.

Il y a vu une voie à 
suivre, comme celle de 
l'apport économique 
extraordinaire du Musée 
des sciences de Toronto, 
qui a attiré de 2 à 3 
millions de visiteurs par 
année.

Plus que le sport

De fait, a encore re­
marqué le ministre, le 
domaine culturel touche 
toute la population par 
ses diverses activités al­
lant du théâtre et du 
cinéma à la musique, la 
bibliothèque, le musée.

le patrimoine et autres.
C'est plus que le 

sport, qui ne réussit pas 
à rejoindre tout le mon­
de, a-t-il ajouté, en si­
gnalant par ailleurs que 
les médias régionaux 
n'accordent que très 
peu de place au monde 
culturel, en regard du 
secteur sportif.

Méconnaissance

Me Richard a encore 
déclaré qu'il avait cons­
taté dans la région de la 
CAte-du-Sud une forte 
méconnaissance des uti­
lisateurs possibles, à l’é­
gard des programmes 
d'aide et de soutien du 
gouvernement qué­
bécois.

Cette mé­
connaissance, a-t-il aus­
si observé, semblait s’é­
tendre au milieu même 
des créateurs, artistes, 
artisans et autres in­
tervenants du domaine 
culturel, qui déclarent 
s’ignorer entre eux, dans 
la région.

rfiL'
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• A la carte du ciel, votre choix.------------------------- 1

i • Ou les buffets étoilés du jeudi au dimanche
jeudi: Buffet des Trésors de la mer
vendredi: Buffet des Prairies 
samedi: Buffet des Caraïbes 18,7^$

dimanche: buffet familial
moins de 10 ans

9,50S

4,25$

lS______
• Pour l'atmosphère: la musique de Lajos Molnar 

et. évidemment, le bar.

Stationnement sous l'hôtel 
1225, Place Montcalm, Québec 
G1R4W6
Réservation (418) 647-2222 t LOEWS

Concorde

g] Q UNIVERSITÉ
a s LAVAL

Une bonne formation 
ça compte...

L’Université Laval contribue à la formation universitaire 
de la collectivite québécoise depuis déjà 130 ans.
On y poursuit maintenant des activités d’enseignement 
et de recherche dans plus de 125 disciplines ou 
champs d’etudes.
La souplesse, la variété et la qualité de ses 
programmes d’enseignement ainsi que sa tradition de 
recherche ont contribué à faire de l’Université Laval 
une grande université.
L'admission pour I automne 1982, c 'est le temps d'y 
penser

Dates limites de demande d’admission
Études de 1er cycle
• 1er mars pour les finissants des collèges
• 1er mai pour les adultes et les étudiants des 

universités canadiennes
• 1er juin pour ceux qui désirent s’inscrire à titre 

d’etudiant libre
%

Études de 2e et 3e cycles
• 1er mai

Renseignements et demande d’admission
Bureau du registraire 
Pavillon Bonenfant 
Université Laval 
Québec G1K 7P4
Téléphone. (418) 656-5916 (renseignements)

656-3703 (admission)

Cité universitaire, Québec, QC

Ln MRC
Pour en venir à plus 

de concertation, le mi­
nistre des Affaires cultu­
relles a indiqué que les 
municipalités régionales 
de comté (MRC) pour­
raient être mises à cont­
ribution, sans impliquer 
toutefois l’imposition de

nouvelles strur*ures 
Face à l’incrédulité 

des journalistes de la ré­
gion à l’endroit de l'in­
térêt et de l'em­
pressement que pour 
ront manifester les “ex- 
conseils de comté" au 
domaine culturel. Me 
Richard a rétorqué que

des programmes al­
léchants pourront chan­
ger les choses et susciter 
la même collaboration 
qui a permis le rat­
trapage et l'im­
plantation des bi­
bliothèques dans 80 
pour 100 des mu­
nicipalités québécoises.

Participation
Une quinzaine a in­

tervenants et de porte 
parole d'organismes du 
milieu ont participé à la 
journée de consultation 
du ministre Richard, en­
tre autres le Conseil de 
la culture — section de 
la CAte-du-Sud. le cégep

de La Pocatière. l'Ecole 
de sculpture et la Cor­
poration des artisans de 
Saint-Jean-Port-Joli. le 
Centre culturel de Ri- 
vière-du-Loup. le Musée 
maritime Bemier de 
L'Islet-sur-Mer et le 
Théâtre du Nouveau- 
Temps

I

Le député et ministre Jean Garon et M. Daniel Vachon, président de l'Association touristique Pointe-Lévy
Le Soleil. Gilles Pépin

L’Association touristique de 
Pointe-Lévy s’en sort bien

par Gilles PEPIN
du bureau du Soleil 
LEVIS — L'As­

sociation touristique de 
Pointe-Lévy fait pra­
tiquement un pied de 
nez à l'Association tou­
ristique régionale du 
Pays de l’Erable.

Celle-ci vient de faire 
avorter une subvention 
du gouvernement fé­
déral au montant de 
$10.500. mais l’as­
sociation du comté de

Lévis a eu la bénédiction 
du ministre Jean Garon 
pour obtenir du gou­
vernement provincial 
une subvention au mon­
tant de $30.040 pour 
pratiquement le même 
objectif.

En annonçant la sub­
vention, hier soir, le mi­
nistre et député de Lé­
vis, M Jean Garon. a 
déclaré que “ce n’est pas 
une question de po­
litique". Le président de

l’association, M. Daniel 
Vachon, a alors men­
tionné: "Nous n'avons 
pas l’habitude de mettre 
tous nos oeufs dans le 
même panier.”

L'aide du gou­
vernement provincial a 
été octroyée par le mi­
nistère du Travail, de la 
Main-d'œuvre et de la 
Sécurité du revenu dans 
le cadre du programme 
d’aide au travail. Ce qui 
permettra au groupe

d’embaucher quatre 
personnes pendant 24 
semaines, pour réaliser 
une étude sur le po­
tentiel touristique de la 
rive sud de Québec et 
élaborer un plan d'in­
tervention de dé­
veloppement tou­
ristique.

“Nous n’avons rien à 
nous reprocher", dé­
clarait hier soir le pré­
sident de l’association 
de Pointe-Lévy, en de-
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mandant à ses collègues 
du conseil d’ad­
ministration s’il ne va­
lait pas mieux d’e­
xécuter une mission au 
niveau du comté de Lé­
vis. “Avec ce projet, 
comme avec les autres, 
nous allons travailler de 
concert avec les or­
ganismes du milieu", a 
dit M. Vachon, en se 
gardant bien de vouloir 
entretenir une po­
lémique avec l’as­
sociation régionale.

"Nous n'avons rien à 
nous reprocher. Nous 
sommes toujours prêts à 
négocier”, dit M. Va­
chon. Celui-ci voit 
comme un in­
vestissement d'im­
portance majeure pour 
ie développement tou­
ristique de la rive sud de 
Québec

Le projet, selon l’ex­
plication, a deux volets, 
établir l'inventaire du 
potentiel touristique et 
prévoir un plan d'a­
nimation. notamment 
pour les fêtes de 1984 
sur la rive sud de Qué­
bec.

“Je trouverais in­
quiétant que tout le 
monde reste silencieux, 
donc indifférent. Des six 
comtés sur la Rive Sud, 
les rapports n'ont ja­
mais été définis. L’As­
sociation touristique ré­
gionale peut jouer un 
rôle sur l'ensemble de la 
région, mais sans étouf­
fer les aspirations lo­
cales de zones. Il reste 
un équilibre à trouver", 
a soutenu M. Garon.

Substance qui 
réduit les 

hémorroïdes
Substance exclusive qui 

soulage la douleur et 
enraye les 

démangeaisons.
Des expériences en 

clinique démontrent 
qu'une substance cica­
trisante specia'e réduit 
vraiment les hémor­
roïdes sans causer de 
douleur Elle soulage les 
démangeaisons et l'm- 
ccnfort en quelques 
minutes

Cette substance 
spéciale Bio-Dyne ai­
dait aussi a ta cicatri­
sation des cellules et 
stimulait la croissance 
de tissus nouveaux De 
plus dans maints et 
maints cas, une 
amei oration remarqua­
ble s est maintenue 
durant des mois 

Seule PRÉPARATION H 
contient de 'a 8*o-Dyne 
En onguent ou en suppo­
sitoires Satisfaction ou 
argent remis
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par Monique GIGUERE

-

mises
Les vies de Rosaire Boutin et 

de Ravmond Farrah sont en dan­
ger Leurs têtes sont mises à prix 
Ils ne sortent jamais le soir, sauf en 
voiture Même le jour, ils n'osent 
pas s'aventurer seuls dans la rue. 
surtout pas dans le mail.

"On ne sait jamais quand est- 
ce qu'on va être attaqués à coups 
de batte de baseball, qu'une auto 
va foncer sur nous autres, ou qu'on 
va se retrouver avec un fusil bra­
qué sur la tempe", expliquent-ils au 
cours d'une rencontre.

Mécène est bourré de fric 11 a 
de l'argent plein les poches Ça fait 
que payer un gars $5.000. $10.000 
pour se débarrasser de deux gê­
neurs. y a rien là pour lui. J'ai déjà

à prix
vu un gars se faire passer a coups 
de batte de baseball Moi-même, il 
a essayé de me tuer avec trois fiers- 
à-bras "

Rosaire Boutin, ex-bandit, vic­
time du racket des maisons de 
chambres dans Saint-Roch, devenu 
redresseur de torts, parle en 
connaissance de cause.

Il sait, lui et son acolyte Ray­
mond Farrah. que la pression sur 
eux va être forte jusqu'à ce que la 
police passe à l'action. Pnmo. ils 
pensent qu’on va tenter de les éli­
miner. Secundo, ils croient qu'on 
va essayer de les acheter "Il se 
peut qu'on nous offre de l'argent

Voir A-2, CHAMBREURS
Raymond Farrah. un copain de passage, et Rosaire 
sateur communautaire au CLSC Basse-Ville

Boutin se mettent à table" chez Jean-Pierre Ruest, organi- I

son inonde.
647*3333

HM REER
en dépôts garantis
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• Livraison à domicile (6 jours) $1.85 
Iles de la Madeleine Gaspe-Percé-Abitibi 50C Québec
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Les Nordiques 
partent négligés

mosm

r L’éditorialiste sport» du SOLEIL, 
Claude Larochelle, se trouve 
maintenant à West Palm Beach en 
Floride pour suivre le camp d’en­
traînement des Expos. A compter

/
de demain, on pourra lire ses 
commentsires dans les pages 
sportives du SOLEIL.

Claude Larochelle 
au camp des Expos
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météo
Ciel variable à Québec et dans
1 Est. aujourd'hui. Minimum de
moms 14 et maximum de moins
4 Demain, généralement en-
soleillé

détails, paga D-4

Nouveaux amis
Le jeune Adam Knight et l'iguane Iggy sont vite devenus de bons amis 
lorsqu'ils se sont rencontrés dans une animalerie de Hamilton. On dit 
que les iguanes peuvent très bien être gardés à la maison puisqu'ils 
sont silencieux, ne mordent pas et sont très doux pour les enfants. 
L'inconvénient est qu'ils peuvent atteindre six pieds de long.

Secondaire V

Cours d’économie

Le cube
Lors d'un défilé carnavalesque en Allemagne, l'un des chars re­
présentait récemment le leader soviétique Leonid Brejnev s'amusant 
avec un cube Rubik sur lequel étaient inscrites les lettres P-O-L-E-N 
(Pologne, en allemand)

en 83

Par Norman DELISLE
(PC) — L’économie sera au coeur 

des débats de l’Assemblée nationale 
qui reprend ses travaux aujourd'hui 
après une suspension de deux mois.

Le leader parlementaire du gou­
vernement, le ministre Claude Char­
ron. a déjà indiqué que la question des 
Caisses d'entraide sera abordée dès la 
première journée Au cours d'un dé­
bat d'urgence qui prendra fin ce soir, 
les députés auront l’occasion de faire 
le point dans ce dossier

Demain, le gouvernement a l’in­
tention de soumettre à l’attention des

Castro 
dans la

députés son plan d'urgence pour faire 
face à la crise économique.

Ce plan se divise en deux parties. 
Le premier volet vise à créer un fonds 
d’urgence dans lequel les petites et 
moyennes entreprises pourraient pui­
ser. sous forme de prêt, jusqu’à 
$500,000 pour deux ans à un taux 
d'intérêt fixé à la moitié du taux 
courant

Environ 300 petites entreprises en 
difficulté financière pourraient ainsi 
avoir accès à un montant de $300 
millions disponibles dans un fondj 
d’urgence qui garantirait leurs prêts.

Le deuxième volet du programme 
vise à créer de l’emploi. Le gou­
vernement compte verser $75 millions 
dans un certain nombre de projets 
prévoyant des investissements de $200 
millions.

Il s’agit de projets reliés à l’a­
mélioration de la forêt (travaux de 
reboisement), à la construction d’é­
quipements agricoles (fosses à fumier 
entrepôts pour grains), au dé­
veloppement et à l’amélioration de 
centres d’hébergement et d'é­
quipements de loisirs.

Le premier ministre, M. René Lé-

publicité
ATLANTA (d'après UH) — Un 

capitahsie américain bien connu s'en­
tend tellement bien avec Fidel Castro 
qu'il a persuadé ce dernier d'en­
registrer un film-annonce pour le ré­
seau de télévision Cable Sews Set- 
work qu'il possède.

Ted Turner, grand yachtman et 
aussi propriétaire du club de baseball 
les Braves d'Atlanta, s'est récemment 
rendu à Cuba à l'invitation de Castro. 
Ce dernier s'est excusé auprès de 
Turner de "pirater” les émissions du 
réseau qui sont toutes transmises par 
satellite aux câblodistributeurs. "L'es­
pace est universel, tout comme l'in­
formation". a ajouté Castro à Turner

Pour s'excuser de ne pas payer 
des frais d'abonnement, Castro a ac­
cepté de tourner un "commercial'' de 
trois ou quatre minutes dans lequel il 
expliquera, aVec l'aide d'un in­
terprète. pourquoi il aime ce réseau de 
télévision qui ne diffuse que des émis­
sions d'information

WASHINGTON (d'après UP!) — 
\ja Commission américaine sur la sé­
curité des produits de consommation 
a décidé d aller de l’avant dans son 
projet d'interdire la mousse d urée 
formaldéhyde à cause des effets né­
fastes que ce produit isolant a sur la 
santé, notamment des risques de can­
cer.

"C’est un tueur potentiel”, a dé­
claré M. Sam Zagoria, l'un des cinq 
membres de la commission "La triste 
vérité au sujet de ce produit est que 
vous ne savez pas qu'il peut vous 
causer de graves problèmes avant 
qu’il soit trop tard, c’est-à-dire qu’il 
soit déjà dans votre maison.”

L’interdiction n'entrera en vi­
gueur que 130 jours après sa pu­
blication dans le registre fédéral

La mousse d'urée formaldéhyde 
isole déjà plus d'un demi-million de 
maisons américaines. L'interdiction 
pourrait grandement affecter le prix 
de revente de ces maisons, a-t-on fait 
remarquer, à cause de la mauvaise 
publicité

Un porte parole de l'Institut na­
tional de certification des isolants a 
déclaré après le vote que l'organisme

qu’il représentait contesterai» l'in­
terdiction devant la cour et cher­
cherait des appuis dans le monde 
politique.

La controverse qui entoure ce 
produit en a entièrement tué l'in­
dustrie Il y avait 2,000 installateurs à 
une époque, alors qu'il n’en reste au­
jourd'hui qu’une centaine et qui sub­
sistent parce qu'ils ne sont pas limités 
à ce seul produit.

Mme Nancy Steorts. membre de 
la commission, a déclaré: "Je ne vou­
lais pas d'une solution qui soit im­
posée . mais j'en suis venue à la 
conclusion qu’il n’y a qu'une telle 
solution qui puisse régler ce pro­
blème".

Les membres de la commission, 
en recommandant l'interdiction, ont 
mentionné les dangers à court terme 
sur la santé, tels des symptômes sem­
blables à ceux d’une grippe, aussi bien 
que les risques de cancer, à long 
terme, tels que décelés sur des ani­
maux en laboratoire.

Le Massachusetts et le Coniiec- 
ticut l’ont déjà interdite et le Canada 
a fait de même en 1980.

obligatoires
par Damien GAGNON

En septembre 1983, l’en­
seignement de l’économie sera obli­
gatoire pour tous les étudiants du 
secondaire V du Québec.

Des commissions scolaires ont 
même décidé d'appliquer le pro­
gramme dès septembre prochain

Dans la région immédiate de Qué­
bec. seule la Commission scolaire ré­
gionale Chauveau qui regroupe les 
polyvalentes d’Ancienne-Lorette. 
Neufchâtel, Loretteville et la Ca- 
maradière (Duberger-Les Saules) le 
rendra obligatoire en septembre 1982.

Il s’agit d'un programme de 100 
heures de cours (quatre périodes de 50 
minutes par six jours de classe) qui 
sera lancé en mai prochain, a révélé 
M. Roger Thériault, directeur de la 
Direction générale du développement 
pédagogique du ministère de l'E­
ducation

Intitulé “Education économique”, 
le nouveau programme remplacera le 
programme facultatif "Initiation à la 
vie économique" Il sera obligatoire 
pour tous les étudiants du secondaire 
V de l’enseignement général et de 
l'enseignement professionnel.

Il vise à permettre à l'étudiant de 
comprendre et d’analyser les réalités 
économiques qui l’entourent en l'i­
nitiant à l’organisation économique de 
la société.

L’organisation de .l’entreprise, le 
fonctionnement du syndicalisme, la 
production, la consommation, le rôle

de l’Etat et des institutions fi­
nancières, l’économie internationale, 
le phénomène du chômage sont au 
nombre des sujets avec lesquels les 
étudiants seront appelés à se fa­
miliariser.

Historique

Ainsi, il aura fallu cinq ans au 
ministère de l’Education du Québec 
pour passer à l'action. En effet, c'est à 
Port-Cartier, en septembre 1978, que 
le ministre de l'Education de l'époque, 
M. Jacques-Yvan Morin, annonçait 
que l’économie deviendrait une ma­
tière obligatoire pour tous les étu­
diants du secondaire V et les étudiants 
des cégeps, les programmes facultatifs 
d’économie n’impliquant qu’une mi­
norité d'étudiants.

Actuellement, un comité est à 
élaborer le contenu et les objectifs du 
programme d'économie au niveau col 
légial. M. Etienne Tétreault, de la 
Direction de l’enseignement collégial 
au ministère de l’Education, a fait part 
au SOLEIL, hier, que le rapport du 
comité devrait être déposé le 15 avril

Un premier projet de programme 
a été rejeté de partenaires sociaux, 
particulièrement le monde des af­
faires, parce que le contenu était trop 
axé sur l’économie du Québec. La 
nouvelle version tiendra compte de 
l’économie du Québec en relation

Voir A-2, ÉCONOMIE

Débat d’urgence sur 
l’Entraide aujourd’hui

vesque. a cependant réclamé une 
contribution fédérale pour mettre en 
place ce programme, sur la base que 
les “politiques d’Ottawa sont res­
ponsables des dégâts” en maintenant 
les taux d’intérêt à un niveau exor 
bitant.

Voir A-2, SESSION

L’urée-formol 
sera interdite 
aux Etats-Unis
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puur nous faire taire", estime Rey­
mond

Selon les deux compères, que­
ue gars ont disparu de la cir­
culation depuis le début de l'en­
quête policière sur les maisons de 
chambres du centre-ville "Une 
poussée...? suggère Rosaire. Tes 
sur le bord d'un escalier, je te

maudis en bas Ni vu ni connu. Le 
gars était saoul, il a déboulé l'es 
catier C'est si vite arrivé un ac­
cident”

"C'est pas qu'on a peur. Ro­
saire et moi, crâne Raymond. Je 
dors mes huit heures par nuit, sur 
mes deux oreilles". "Mais, enchaîne 
son compagnon, on n'est pas ar-

ÉCONOMIE (Suite de la première page*

avec les autres économies: ca­
nadienne, américaine et autres

Mme Monique Aubin, res­
ponsable du programme d'économie 
au niveau secondaire, a souligné que 
le Québec sera à l'avaçt-garde des 
autres provinces quant â l'éducation 
économique chez les jeunes du se­
condaire.

L’une des caractéristiques du pro­
gramme d'éducation économique est 
d’amener l'élève à mettre à profit son 
vécu quotidien afin de comprendre les 
réalités qui l'entourent, explique Mme 
Aubin.

Les professeurs d'histoire, de 
sciences humaines et ceux qui dis­
pensent le programme facultatif d'é­
conomie seront initiés à donner le 
nouveau programme.

Le programme comporte six mo 
dules qui sont les suivants:

— Organisation économique de la 
société: en plus d'établir la relation 
entre biens, ressources, rareté, choix, 
ce module vise à montrer à l'élève que 
l’organisation économique est reliée à 
la division du travail

— Organisation de la production 
taire comprendre a l'étudiant que la 
production s'organise au sein de l'en­
treprise, établir la relation entre l'en 
treprise et la production et l'amener à 
prendre conscience de la nécessité 
d'avoir des entreprises pour produire 
les biens et les services nécessaires à 
la satisfaction des besoins humains.

— Ressources humaines fa­
miliariser l’étudiant avec les struc­
tures et les mécanismes du monde du 
travail en faisant référence autant aux

entrepreneurs, qu'aux travailleurs et 
aux gestionnaires et lui faire saisir 
qu'il est non seulement un consom­
mateur mais aussi une ressource hu­
maine On y traitera â l'intérieur de ce 
module des différentes sortes d'en­
treprises, du phénomène du chômage, 
des programmes de création d'emplois 
et autres

— Consommation: permettre à 
l'étudiant de planifier sa consom 
mation. On traitera du sens de l'é­
pargne. du lien entre le crédit et une 
consommation planifiée, des moyens 
de protection du consommateur, l’im­
portance de la publicité et autres

— Institutions financières et 
monnaie: amener l'étudiant à connai 
tre le monde financier en faisant res 
sortir les caractères spécifiques et les 
fonctions qui se rattachent à chacune 
des principales institutions fi­
nancières, notamment les coo­
pératives qui occupent une place im­
portante au Québec

— Etat et finances publiques: dé 
montrer que l'Etat a un rôle à jouer 
dans l'économie; son rôle dans l'af 
fectation des ressources, la re­
distribution des revenus, la sta­
bilisation et la croissance de l’é­
conomie. la taxation et les sub­
ventions.

— Economie internationale: faire 
comprendre à l’étudiant que de mul­
tiples échanges de biens, de services et 
de capitaux s’effectuent entre le Qué­
bec. les autres provinces canadiennes 
et les autres pays et que ces échanges 
sont nécessaires.

SESSION (Suite de U premiere page i

Opposition
Du côté de l’opposition libérale, la 

réplique viendra jeudi.
C’est cette journée-là que sera 

débattue une motion de blâme que les 
libéraux ont l'intention de présenter

Ils entendent y blâmer le gou­
vernement québécois pour la part de 
responsabilité qu'ils lui attribuent 
dans la détérioration de la situation 
économique

En vertu des règlements de l'As­
semblée nationale, le texte de la mo­
tion de blâme sera inscrit dès au- 
lourd'hui au Feuilleton de l’Assemblée 
nationale, mais la motion ne pourra 
pas être appelée avant jeudi

Les libéraux pourront également 
louer deux autres cartes. Ce sont eux 
qui décident quelle motion sera dé­

battue demain après-midi Us peuvent 
toujours choisir de poursuivre la guer­
re sur le terrain de l’économie.

De plus, ils pourront convoquer 
vendredi matin un ministre en 
commission parlementaire, dans le ca­
dre d'une "question avec débat".

Les 41 députés libéraux se réu 
nissent à 11 h ce matin pour mettre la 
touche finale à leur stratégie des pro 
chains jours.
Autres travaux

La semaine prochaine, les dé-
Îiutés reprendront là où ils avaient 
aissé en décembre dernier, a fait sa­
voir le leader du gouvernement.

Parmi les projets de loi qui seront 
étudiés en priorité, on note la loi 33 
qui traite de certaines difficultés de 
fonctionnement au niveau municipal

més. il faut se méfier des coups 
traîtres, des coups par en a. nère 
quand on n'est pas sur nos gardes."

"S’ils arrivent cinq ou six fiers- 
à-bras, des gars de 180 livres, c'est 
difficile de se défendre. D'autant 
plus, ajoute Rosaire, que je vou­
drais pas passer le restant de mes 
jours derrière les barreaux pour des 
crapules pareilles ”

"Parce que Mécène, c'est nous 
autres qu’il veut, moi puis Rosaire, 
on est des témoins clés”, dit fiè- 
ment Raymond qui semble vouer 
une grande admiration â Rosaire 
"Rosaire, dit-il encore, c'était le 
chef de file, le bon Dieu des cham 
breurs. C'est lui qui nourrissait les 
pensionnaires de Mécène."

La voleur du bloc
“Ouais... c’était moi le voleur 

du bloc, je volais pour nourrir la 
gang", confirme Rosaire. Les gars 
étaient raide pauvres, toujours af­
famés Ils mangeaient dans les 
quarts à vidanges J'ai vu des gars 
brailler de faim.”

"Un jour que j’étais écœuré de 
les voir pâtir, raconte-t-il, j’ai dit on 
va toujours ben manger à soir 
certain. Je pars, puis je m'en vais 
défoncer un magasin d'a 
limentation Je ramasse 25 poulets, 
six dindes, 50 livres de beurre. Puis, 
en rentrant, je dis aux gars: à soir 
vous allez manger à votre faim."

"Je les ai fait manger toute la 
gang, je les ai nourris deux mois 
comme ça”, lance t il, satisfait d'a 
voir pu soulager un pieu de misère 
autour de lui. "Tous les vols que 
j'ai commis, c’est parce que j’avais 
plus rien à manger et il fallait faire 
un effort”, explique-t-il.

Et puis un prêtre l'a rassuré là- 
dessus. "Quand tu voles pour sur­
vivre, aurait dit l'homme de Dieu, 
c’est pas un péché.” Rosaire a tel 
lement donné à manger à ceux qui 
avaient faim qu’il est sûr que le 
Seigneur va !e lui rendre au cen 
tuple "Je suis un grand croyant”, 
prend-il soin de souligner
Des victimes assurées

Rosaire a toujours choisi ses

et la loi 15 qui vise à abolir la retraite 
obligatoire à 65 ans.

La commission parlementaire des 
affaires municipales se penchera de 
son côté sur le projet de loi 46 qui 
réorganise la Communauté urbaine de 
Montréal.

Quant à celle du revenu, elle 
poursuivra l’étude du projet de loi 39 
qui confirme la récente taxe sur l’es­
sence et la bière. Ce projet de loi doit 
être adopté avant le premier avril 
pour que la taxe continue à être 
perçue

Les crédits pour l'année fi­
nancière 1982-1983 seront rendus pu­
blics le 23 mars mais on devra at­
tendre au début de mai pour savoir où 
le ministre des Finances, M Jacques 
Parizeau, puisera l'argent pour fi­
nancer les dépenses publiques.

Quebec, Le Soleil, mardi 23 février 1982

Lévesque croit que 
la reine hésite 
à venir au Canada

victimes II ne s'est jamais attaqué 
aux petites gens, ni aux faibles “Je 
volais les gros, pas les pauvres 
misérables, précise-t-il, je n'as 
sommais pas le monde dans la 
rue.”

Le vol à l’étalage, c'était sa 
spécialité "J'allais dans les ma 
g asms où je savais que la mar 
chandise était assurée au ma 
ximum Je volais des jeans, des 
costumes Quand les magasins sor 
taient les supports à vêtements le 
matin, j'étendais le bras et j'en 
ramaissais une brassée C’était tout 
assuré ça.''

Bien sûr, reconnaît Rosaire, 
"c'était du vol pareil, mais c'était 
pas crapuleux”.

"Un matin, se souvient-il en­
core amusé par l'anecdote, un pro­
priétaire de magasin me dit: "Bou­
tin. je le sais que tu me voles, mais 
je m'en sacre bien. Je t'en veux pas 
une miette et pour te le prouver je 
t’offre un café.”

Interloqué. Rosaire se met à 
protester avec véhémence: "Aie, je 
te vole pas”. "Ben voyons donc, 
rétorque l'autre, je te vois faire, 
puis tu pieux me voler tant que tu 
veux, je suis bien assuré.”

Avec Laberge
Rosaire a côtoyé toute sorte de 

monde en prison Février 1973 reste 
néanmoins une date mémorable 
dans sa vie mouvementée. Il pur­
geait une pleine à la “piolyvalente" 
d’Orsainville quand les trois chefs 
syndicaux ont été incarcérés.

"Laberge était dans le G-l et 
moi dans le G-2”, rappel-t-àl. Le G- 
I, c’était piour les gars ré­
habilitables et le G-2 piour les durs 
à cuire. Mais, piour Rosaire, il a 
"connu Laberge en prison", même 
si le président de la FTQ n’était pas 
dans la même aile que lui.

Le nom de “piolyvalente" que 
les détenus ont donné à la prison 
d’Orsainville n’est pas dénué de 
fondement. Rosaire prétend que 
c’est une véritable école du crime. 
“C’est là que t'apprends des trucs 
piour voler, remarque-t-il. Tu sors le 
matin, puis le soir tu mets en pra 
tique ce que t'as appms à la po- 
lyvalente."

L'ancêtre de la “piolyvalente”. 
la prison des plaines, quant à elle, 
avait été baptisée “la cathédrale”. 
Mais ça, c’est l'école primaire 
Saint-Jean-de-Dieu, Archambault, 
Cowansville, ce sont les ligues ma 
jeures, la grande université du cri­
me.

Les souvenirs de Rosaire dans 
les “piens” du fédéral renvoient par­
fois à des noms connus. Des gars 
abattus dans des règlements de 
compte, dont la mort a fait la 
manchette des plages de faits divers 
dans les journaux. De certains. Ro­
saire dit: “En dedans, c'était des 
messieurs d’hommes".

Mais depuis son piassagc au G- 
2 d’Orsainville et sa rencontre avec 
Ti-Louis Laberge. Rosaire a bien 
changé. Il est lui aussi devenu 
réhabilitable.

(PC) —Consciente des problème-, 
qui suivront le rapatriement de U 
constitution, la reine Elizabeth II “se 
demande” encore si elle doit la ra 
mener personnellement au Canada 
estime le premier ministre du Québec 
M. René Lévesque.

Dans une entrevue accordée au 
prestigieux hebdomadaire français 
“Le Point" et publiée dans le dernier 
numéro, M Lévesque affirme que "la 
reine se demande si elle doit vraiment 
venir piatauger avec son maudit colis 
dans ce bourbier, d'après ce que je 
sais”.

L'entrevue a été réalisée im­
médiatement après le congrès du 8e 
Parti québécois par les cor­
respondants du Point Georges SufTert 
et Jean Lesieur

M Lévesque va-t-il bouder la cé­
rémonie où la reine sera présente? "Je 
ne serai sûrement pias invité, a ré­
pondu M. Lévesque. Et je vais vous 
dire pxiurquoi: conduit piar l'inévitable 
M. Trudeau, le Canada anglophone 
est en train de nous couler".

Cette citation de M. Lévesque est 
d'ailleurs reprise en piage couverture 
du Point, avec une photo-couleurs du 
premier ministre et le titre, en grosses 
lettres jaunes: “Les Anglophones 
nous coulent ",
Westminster

Par ailleurs, il semble acquis que 
le gouvernement britannique s’en 
tiendra à sa position d'adopter le "Ca­
nada Bill” intégralement et sans mo­
dification, rejetant ainsi la cin­
quantaine d’amendements à l'étude à 
Westminster.

“Le gouvernement préfère qu'au­
cun des amendements qui piourraient 
être propxisés ne soit adopté par la 
chambre”, a dit M. Humphrey Atkins, 
secrétaire adjoint aux Affaires ex­
térieures, parlant au nom de la ma­
jorité conservatrice.

Une bonne partie des amen­
dements, qui ont été publiés hier,
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visent à modifier la résolution cons­
titutionnelle canadienne de manière à 
assurer une protection plus large des 
droits aborigènes, ainsi qu'à prévoir 
que des représentants des auto 
chtones aient voix au chapitre pour 
toute modification à la constitution 
les affectant.
Le Québec

Bien qu’aucun des amendements 
déposés jusqu'ici ne réfère à l’op­
position au Québec au "Canada Bill", 
des députés devraient donner suite à 
la requête du gouvernement qué­
bécois et présenter un amendement— 
vraisemblablement aujourd’hui—de 
mandant que l'adoption du projet de 
loi soit reportée jusqu'à ce que les 
tribunaux canadiens aient tranché la 
question du droit de veto, dont le 
Québec entend se prévaloir contre le 
projet constitutionnel

Le délégué général du Québec à 
Londres, M. Gilles Loiselle. a déclaré, 
à cet égard, que des députés bri­
tanniques lui avaient déjà fait part du 
texte de l’amendement qu'ils en­
tendent proposer

Le ministre fédéral de la Justice. 
M. Jean Chrétien, qui a prolongé son 
séjour à Londres pour les travaux du 
comité de la Chambre, s'en tient pour 
sa part à la ligne de conduite qu'il s'est 
imposé depuis le début du débat, c'est- 
à-dire ne fias commenter, ou le moins 
possible, les travaux parlementaires à 
Westminster.
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(tirage de lundi)
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le mot 
du jour

Un banco
La prononciation est sen­

siblement la même. C’est pro­
bablement pour cette raison que 
l'on écrit souvent "banquaire". 
même dans les revues les plus 
renommées. Que ce soit logique 
ou non. il faut écrire "bancaire"

Pierre BELLE AU

Contemporaine"Contemporaine*
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de la collection exclusive 
signée Liz Claiborne

LES PULLS EN 
TRICOT DE SOIE

dessinée à new-york. en exclusivité chez 
simons. la collection de pulls en tncot 
de pure soie ou mélange soie et coton 
aux colons éclatants signée Liz Qafcone

on haut: le pull 100% sae on maille côtoie hori­
zontale encolure bateau et manches chauve- 
souris rose sauvage, turqucxse. naturel $50

à gauche: le pull soie et coton à encolure 
carrée, petites manches raglan à bord roulé 
jade, bleu lapes, jaune ambre, orange feu $58

à droite: le pull soie et coton à rayures vives 
multioctaes enedue ronde et manches coûtes 
$65.

LA VESTE SPENCER
le court s'affirme et se superpose ingénieu­
sement à toutes les formes de jupes et de 
pantalons pour le printemps la veste 
spencer, de flanelle marine, blanc os ou co­
quelicot. 4 à 12. $170.

la maisonssimons
place ste toy place de l'hôtel de vrBe. les gaienes de la capitale

ta maison«simons
place ste-foy. place de l'hôtel de ville, les gaienes de la caprtale
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Amiante, Lotbinière, Beauce, Rive-Sud, Côte-du-Sud, Bas-St-Laurent, 
Gaspésie, Iles de la Madeleine, Côte-Nord, Charlevoix, Portneuf

Amqui étudie un projet d’usine d’autobus
per J..Claude PAQUET

du bureau du Soleil 
RIMOUSKI — Une étude de fat 

habilité sera bientôt entreprise, sur 
l'éventuelle implantation d'une usine 
de montage d autobus â Amqui qui 
pourrait créer au-delà de 250 emplois 

C’est ce qu'annonçaient au cours 
d'une récente conférence de presse à 
Amqui le maire de la municipalité, M 
Syhno Bérubé et le député-ministre du 
comté de Matane. M. Pierre de Bané 

On a précisé à cette occasion 
qu après plusieurs rencontres, M de 
Bané avait pu intéresser le groupe 
Superior Bus de la ville de Moms, au 
Manitoba, à la possibilité de cons­
truire une usine dans la vallée de la 
Matapédia. et que d’autres rencontres

entre un groupe d'hommes d'affaires 
d'Amqui et Supenor Bus. présidée par 
M Ben Sabounn. ont permis d'é­
laborer ce projet d'usine.

L'étude de faisabilité, qui sera 
réalisée par la firme Robertson. Nic­
kerson Ltée. ingénieurs-conseils d Ot­
tawa. est évaluée à $50.000 dont 75 
pour 100 sera défrayé par le ministère 
de l'Expansion économique régionale 
et la balance en parts égales par la 
ville d’Amqui et le groupe d’hommes 
d'affaires d'Amqui. On s'attend que 
les résultats de l'étude seront connus 
à la mi-mai

Le maire Bérubé a tenu à préciser 
qu'advenant la réalisation de ce pro­
jet. toutes les pièces constituantes des 
autobus seraient transportées à Am­

qui par conteneur, et qu'il s'agirait 
d'une chaîne d'assemblage complète 
jusqu'aux ateliers de peinture Le mai­
re a précisé que 80 pour 100 de la 
production visait l'exportation, prin­
cipalement les marchés de l’Est du 
Canada et des Etats-Unis, ainsi que le

marché européen M Bérubé a dit 
d'autre part que les délais d'im­
plantation de l'usine n'étaient pas ar­
rêtés. du moins tant que cette étude 
ne sera pas terminée, mais précise que 
la firme mamtohaine n'a pu répondre 
totalement à une commande de 500

autobus de la ville de New York en 
raison des capacités d*' l'usine de Mor­
ris.

Il a précisé par ailleurs qu'une 
telle usine, qui serait construite au 
coût de $5 ou $tî millions, créerait 
environ 250 emplois au départ, et

qu’en quelques années, le nombre 
pourrait atteindre les 500 emplois La 
production initiale serait de 500 auto; 
bus par année. Selon les promoteurs, 
la localisation d'Amqui offrirait l'a­
vantage de présenter un accès ]aux 
ports de Matane ou d'Halifax

Polyvalente de Lévis: les 
parents se prononcent demain

Saint-Nicolas
16 pour 100 
votent pour 
l’école laïque

SAINTE-CROIX — La nou­
velle école L'Odyssée, à Saint-Ni­
colas, sera catholique. Néanmoins 
16 pour 100 des citoyens qui ont 
voté samedi auraient préféré une 
école non confessionnelle C’est la 
première fois, depuis que les gens 
sont appelés à définir, par voie de 
référendum, le statut de leur école, 
que l'option de la non-confes- 
sionnalité remporte autant de suf­
frages.

Le comité d’école L’Odyssée, 
qui s’est chargé de l’organisation 
du référendum, a procédé hier soir 
au dépouillement du scrutin. Seu­
lement 29 3 pour 100 des citoyens 
ont voté. Mme Carole G. Fleury, la 
responsable du référendum, s'était 
attendue à un plus fort pour­
centage de participation. C’était fa­
cile d'aller voter, dit-elle. Les boîtes

de scrutin étaient déposées dans le 
mail de Place Normandie. De plus, 
le comité d'école avait tenu deux 
assemblées d’information avant le 
vote.

Au fait, ces assemblées ne 
semblent pas du tout avoir in­
fluencé le résultat du vote. Un 
fonctionnaire du ministère de l’E­
ducation, M. Gilles Marcoux. est 
allé dire à ces réunions que. tout 
compte fait, l’école catholique est 
plus avantageuse que l’école non 
confessionnelle. Peu importe qu'on 
soit catholique ou non. 37 pour 100 
des votants avaient entendu M. 
Marcoux. Ils ont voté dans une 
proponon de 85 2 pour 100 en 
faveur de l’école catholique. Dam 
l'ensemble, le vote pour l'école 
confessionnelle catholique est de 
84 pour 100

par Cillas PEPIN
du bureau du Soleil

LEVIS — L’école secondaire polyvalente de 
Lévis demeure fermée une deuxième semaine à la 
suite du débrayage des 2,100 étudiants qui g'op 
posent à un changement du régime pédagogique 
prévu pour l'an prochain. Le conflit connaîtra sans 
doute son point culminant demain soir (mercredi) 
lors d’une réunion des parents

L'assemblée des parents a été convoquée par 
lettre spéciale envoyée hier après-midi par la di 
rection de l'école, la direction de la Commission 
scolaire régionale Louis-Fréchette et le comité 
d'école. Elle aura lieu à compter de 20h, à l'école 
ChampagnaL

Le directeur général de la commission scolaire, 
M. Ghislain Guay, a admis au SOLEIL qu’une 
semblable convocation ayant été adressée aux 
parents mercredi de la semaine dernière, avait eu 
peu de succès. Moins de 100 personnes avaient 
participé à la réunion et avaient plutôt appuyé les 
enseignants et les étudiants qui demandent le statu 
quo pour l'an prochain concernant un régime 
pédagogique qui, à leur avis, devrait être planifié 
davantage.

Ouvertement et surtout devant une assemblée 
plus représentative des parents, la direction veut 
donc discuter du problème dans un esprit de 
concertation. "Nous allons leur expliquer clai­
rement le programme qui est édicté par le ministère 
de l'Education; les parents nous diront ce qu'ils 
pensent."

Le programme qui doit être instauré en sep­
tembre prochain à la polyvalente de Lévis consiste 
en une grille horaire de six cours de 50 minutes par 
jour. Ce qui ferait un total quotidien de 300 minutes 
d’enseignement, comme c’est déjà le cas avec une 
grille horaire de quatre périodes de 75 minutes.

La grille horaire utilisée encore actuellement à 
Lévis avait été établie dès l'inauguration de l’école, 
alors que le nombre de 2,700 étudiants était de 300 
supérieur à la capacité de l’établissement. Le nom 
bre a diminué au point qu’il n’y a plus de problème 
de circulation dans l'école et qu'un même régime

Landry se penche 
sur le sort de la 
région d’Asbestos
par (aillas OUELLET

Le ministre d'Etat au 
développement éco­
nomique. M. Bernard 
Landry, a annoncé hier 
la mise sur pied pour la 
région d'Asbestos d’un 
comité interministériel 
dont le mandat consiste 
à trouver des solutions 
afin d’assurer le main­
tien et la création d’em­
plois.

Ce comité, dont le tra­
vail commence im­
médiatement, est
composé de M Armand 
Richard et Mme Jo­
celyne Hams, de l’E­
nergie et Ressources. M 
Pierre Delan. de l’Office 
de planification et de dé­
veloppement, M Pierre 
Clouatre. du ministère 
du Travail. M. Pierre 
Meunier, de l'Industrie 
et Commerce, et M Ro­
bert Fortin, des Affaires 
municipales

Les représentants du 
gouvernement qui sié­
geront à ce comité spé­
cial devront agir 
concert avec tous 
agents économiques 
la région afin de ma­
ximiser les efforts de re­
lance, tant à court, 
moyen et long terme, a 
affirmé le ministre. La 
région d'Asbestos se 
trouve actuellement af­
fectée grandement dans 
le domaine de l’emploi à 
cause du ralentissement 
des activités à la compa­
gnie minière John’s 
Manville.

M Jean-Claude Si- 
moneau, secrétaire du 
Syndicat national de l'a- 
miar te d’Asbestos 
(CSD), s’est réjoui hier 
soir de cette nouvelle 
qui fait suite à une de­
mande formulée à M 
Landry en décembre 
dernier par le Comité de 
redressement éco­
nomique de la région 
d’Asbestos.

M Simoneau a dé­
claré que la Centrale des 
syndicats dé­
mocratiques (CSD) ac­
cepterait de travailler 
avec le comité in­
terministériel pour re­
lancer l'économie ré­
gionale. cette relance

pourrait se faire avec 
différents produits à ba­
se d'amiante, a dit M 
Simoneau. soutenant 
que la Société nationale 
de l'Amiante (SNA) 
avait déjà plusieurs dos­
siers à l'étude.

La région immédiate 
d’Asbestos compte quel 
que 7.000 personnes et 
l’économie repose es­
sentiellement sur la 
compagnie John’s Man­
ville.

Il y a 18 mois, cette 
compagnie minière em­
ployait 2,250 tra­
vailleurs; en avril pro­
chain. la John’s Man­
ville n’offnra plus d'em­
plois qu'à la moitié de ce 
nombre, selon le porte 
parole syndical. Les mi­
ses à pied sont nom­
breuses dans ce secteur 
d'activités, une centaine 
étant prévues pour au­
jourd’hui même à la 
John's Manville. confiait 
hier soir M. Simoneau.

Du nouveau 
pour célébrer notre 

anniversaire
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pédagogique doit être étendu à toutes les écoles 
secondaires, a expliqué le porte parole de la 
commission scolaire

Le peu de participation ne s'est pas manifesté 
uniquement chez les parents, la semaine dernière 
Jeudi matin, quand k*s étudiants ont eu l'occasion 
de rentrer dans l'école (après trois jours de grève), 
le conseil étudiant a organisé une assemblée dans la 
cafétéria, où seulement 35 pour 100 des étudiants 
ont participé à un scrutin, 59X sur 758 présents ont 
voté pour la poursuite de la grève.

Des inconvénients?

La direction de l’école ainsi que celle de la 
commission scolaire laissaient entendre, hier, qu'el 
les allaient être très réceptives à l’expression des 
parents.

Mais elles se proposent aussi de mettre toutes 
les cartes sur la table Car. si les enseignants 
s'opposent au changement de régime pour sep 
tembre prochain, c'est par crainte d'une coupure de 
postes, soutient la direction de la commission. Avec 
factuelle grille horaire de quatre périodes de 75 
minutes d’enseignement, 2,75 postes sont mad 
missibles pour fin de subvention gouvernementale 
Beaucoup moins d'enseignants seraient sous-uti- 
lisés avec le régime proposé, cinq postes seraient 
Coupés.

M. Guay a dit au SOLEIL que la conjoncture 
économique que l'on connaît ne permet pas une 
sous-utilisation des ressources.

Au delà d’une éventuelle coupure de postes et 
du fait que la polyvalente de lé vis est l’une des 
seules écoles dans la province à avoir un régime 
pédagogique de quatre périodes quotidiennes de 75 
minutes, il y a une préoccupation qui se rapporte à

l'efficacité de l'enseignement.
Selon ce que M Ghislain Guay confiait au 

SOLEIL, hier, des statistiques démontrent que les 
résultats enregistrés chez k»s étudiants de la po- 
lyvalente de lèves sont moindres que ceux établis 
dans la plupart des autres écoles secondaires île la
province.

Est ce que cela est dû à une difficulté pour les 
étudiants de maintenir une concentration durant 75 
minutes de cours? Qu'il y ait ou non d'autres 
facteurs influençant les résultats, «lisait M. Guay. il 
faut admettre qu'il est rare de voir des cours durer 
plus de 45 ou 50 minutes, justement en raison du 
risque de fatigue et do la difficulté de ooncen 
t rat ton

Pour auiourd'hui. le conseil étudiant a organisé 
des réunions en trois endroits à la salle paroissiale 
de Pintendre. ce matin, à Saint-Michel et au centre 
culturel de l-évis. cet après midi II s'agit de nou­
velles assemblées d'information et «k* consultation
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Rimouski pourrait 
être dotée d’un 
centre de recherche 
de $12.4 millions

par Florent PLANTE
Une étude approfondie réalisée 

pour le compte de deux ministères 
fédéraux recommande fortement la 
création, au coût de $12 4 millions, 
d'un Centre de recherche in 
dust ru-lie et technologique de la 
pèche maritime au Québec.

Rimouski, en raison de son 
infrastructure urbaine et in­
dustrielle. ainsi qu'à cause de la 
proximité du milieu de la pèche 
comme de l'environnement uni­
versitaire et scientifique, demeure 
le site idéal, recommande-1-on à 
Pêches et Océans Canada ainsi 
qu’au ministère de l'Expansion éco­
nomique et régionale.

Ce complexe, dont le rayon­
nement couvrirait tout l’Est ca­
nadien et non pas uniquement le 
Québec, serait constitué d'un 
complexe administratif, d'un la 
boratoire d’agriculture, d'un bassin 
d'essai polyvalent, d'un laboratoire 
industriel et finalement d’un comp 
lexe industriel dans lequel des in 
dustries connexes viendraient sans 
doute s'y greffer.

Si le coût estimé par les 
consultants de Roche et Associés 
s'établit à $12.4 millions, le centre 
de recherche exigerait des dé­
boursés annuels de $5,5 millions de 
dollars pour son fonctionnement

Le coût d’opération serait 
donc impressionnant, mais ce haut 
lieu de la technologie maritime qui 
occuperait 12,500 mètres carrés, 
générerait de l'emploi pour 200 per 
sonnes, dont HO professionnels- 
chercheurs.

Le financement du coût de 
construction devrait être aussuré 
conjointement par Pêches et 
Océans Canada, le MEER, ainsi 
que le Centre national de la re­
cherche scientifique du Canada 
(CNRC).

A cause de sa polyvalence et 
de la diversité des travaux qui

pourraient y être menés, divers 
organismes ou paliers gou­
vernementaux pourraient cont­
ribuer financièrement au budget 
annuel d'opération, ce qui leur 
donnerait un certain droit de co­
gestion du centre

Le mandat original confié aux 
consultants visait uniquement un 
volet, celui de l'implantation d'un 
bassin d'essai des engins de pèche. 
En cela, les spécialistes de Roche et 
Associés sont arnvés sensiblement 
aux mêmes conclusions que le mi­
nistre québécois des pêches, M. 
Jean Garon. à savoir qu'un bassin, 
seul, exige environ $2 millions et 
que malgré son importance di­
dactique indéniable, le contexte 
restrictif des finances publiques en 
fait actuellement un équipement 
dispendieux.

Par contre, greffé à un centre 
de recherche intégré et qui ser 
virait non pas uniquement au Qué 
bec mais à tout l'Est canadien, ce 
bassin d'essai servant ex­
clusivement au secteur des pêches 
atteindrait alors la rentabilité dé­
sirée.

Ce centre, les auteurs de l'é­
tude lui donne une vocation dy­
namique en ce sens que par son 
importance, il générera un dé­
veloppement économique régional 
L'exemple du centre de recherche 
sur les pêches du ministère fédéral 
sur la côte du Pacifique en est un 
exemple concret puisque des in­
dustries connexes sont venues s’y 
greffer

Autre aspect important relevé 
par les spécialistes de Roche et 
Associés, compte tenu de la po­
litique canadienne de dé­
veloppement de la recherche scien­
tifique et du développement, les 
statistiques officielles montrent 
que le Québec est vraiment laissé 
pour compte.

DEPENSES FEDERALES DE RECHERCHE SCIENTIFIQUE 
SELON LES REGIONS DU CANADA
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(en millions de dollars)

1nterne 96.7 64 1 166 1 116.1 61 6 3908 896 1
Industries 160 51.3 926 14.0 12.8 290 215.9
Universités 163 56 4 79 6 38.1 33 8 8.6 232.7
Divers 100 1 1 4 11.3 19.1 7.8 9.7 71.3
TOTAL 1390 IK5.2 350 2 187.3 116 0 438.1 1 415.8
TOTAL (après 
répartition des 
dépenses effec- 
tuées dans la 
RCN) 139.0 229 0 744.5 187 3 116 0 1 415.8

PER CAPITA $61 20 $36.30 $86 70 $45.50 $43.60 $59 00

SOURCE: Ministère d’Etat sciences et technologie Canada 1981, Activi­
tés scientifiques fédérales 1981/82. p. 100.

‘‘Nourrir le Québec”
La caravane de nouveau en tournée

par Cilla* PEPIN
du bureau du Soleil

LEVIS — La ca­
ravane "Nourrir le Qué­
bec", réalisée avec l'ap­
pui du ministère de l’A­
griculture, des Pêcheries 
et de l'Alimentation du 
Québec, a amorcé sa 
deuxième phase d'une 
tournée provinciale, hier 
à Lévis.

Elle demeurera au 
centre commercial Les 
Galeries Chagnon en­
core toute la semaine, 
pour se déplacer à Sha- 
winigan, le 1er mars, à 
Trois-Rivières, le 8 mars, 
à Drummondville. le 19 
mars, et revenir trois 
fois dans la région im­
médiate de Québec d’ici 
la tenue d'Expo-Québec, 
l’été prochain.

Le ministre Jean 
Garon, en inaugurant la

nouvelle tournée, a si­
gnalé que cette ex­
position itinérante re­
groupe une quarantaine 
de participants qui pré 
sentent une gamme très 
diversifiée de denrées 
alimentaires produites 
et transformées au Qué­
bec

Cette promotion vi­
se à sensibiliser les 
consommateurs à la 
qualité et à la diversité 
des produits québécois. 
Aussi, de par la diversité 
des exposants, la ca­
ravane témoigne d'une 
prise de conscience de 
lus en plus poussée de 

complémentarité éta­
blie entre les secteurs de 
la production, de la 
transformation et de la 
distribution des produits 
alimentaires.

Le ministre Garon

s'est dit heureux que 
l’intérêt manifesté de 
plus en plus par le public 
québécois pour ce genre 
de présentation, no­
tamment au Pavillon 
agro- alimentaire d'Ex­
po-Québec. Ce qui est 
intéressant, ajoutait-il, 
en signalant que ce sec­
teur de l'agro-ali-

mentaire représente 25 
pour 100 de la pro­
duction industrielle 
dans notre pros ince.

La présente cam 
pagne de promotion est 
placée sous l'égide des 
Pavillons agro-ali­
mentaires québécois, 
une société à but non 
lucratif qui reçoit en ef­

fet l’appui du ministère, 
tant par un support 
technique que par 1 aide 
financière que le mi­
nistère apporte aux pro­
ducteurs et trans­
formateurs qui se sont 
dotés d'un plan de pro­
motion conforme aux 
objectifs du gou­
vernement

Entraide Thetford
Vote contesté

NOMINATIONS A NOUVELER INC.

par Gilles OUELLET
Quatre membres de la 

Caisse d’entraide éco­
nomique (CEE) de Thet- 
ford-Mines demandent 
au ministre des Fi­
nances, M. Jacques Pa­
ri/eau, de décider si les 
administrateurs de cette 
institution financière 
ont oui ou non l’au­
torisation de trans­
former cette caisse lo­
cale comme le propose 
le plan de relance de M. 
Justin Ougal.

L'un des quatre si­
gnataires de la lettre au 
ministre des Finances', 
M. Réjean Rousseau, a 
expliqué cette démarche 
par le vote très serré pris 
le 14 février dernier sur 
le plan Dugal

A l’issue de la réunion 
des sociétaires du 14 fé­
vrier. un vote aurait 
manqué pour atteindre 
les 75 pour 100 requis à 
l'acceptation du plan de 
relance proposé par la 
Fédération des caisses 
d’entraide; le président 
de l’assemblée aurait dé­
cidé d'arrondir le ré­
sultat à 75 pour 100, ce 
qui fut accepté par la 
fédération.

Après deux dé­
pouillements du scrutin, 
le 14 février, et le retrait 
de 18 bulletins jugés 
nuis, il y a eu 967 votes 
en faveur du plan Dugal
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et 324 contre. Le calcul 
donnait 74.9 pour 100 
des voix pour le plan 
proposé. Le fait d’ar­
rondir à 75 pour 100 
était appuyé par un avis 
juridique, selon le vice- 
président de la CEE de 
Thetford. M. Emilien 
Vachon.

La Caisse d’entraide 
de Thetford compte 
4,300 membres et un ac­
tif de $20 millions.

$

NOMINATION
MORGUARD

Mme Nicoll* Forget M. Joseph Bovrbeau M. Jean-Claude Le bel
NOUVELER Inc annonce la nomination de Mme Nicolle Forget à la présidence 
du Conseil d'administration et de MM Joseph Bourbeau et Jean-Claude Lebel 
comme membres du Conseil Nicolle Forget succède à M Robert A Boyd, ex-pré- 
sident-directeur général d'Hydro-Québec Quant à Jean-Claude Lebel, il comble, 
au Conseil d'administration de NOUVELER Inc., le poste de M. Guy Coulombe, 
récemment nommé président-directeur général d'Hydro-Québec Nicolle Forget 
est également membre des Conseils d'administration d'Hydro-Québec, de la So­
ciété d'énergie de la Baie James et d'Hydro-Québec International M Bourbeau 
est président du Conseil d'administration d'Hydro-Québec et M Lebel a récem­
ment été nommé président du Conseil et président et chef de la direction de la So­
ciété générale de financement du Québec. NOUVELER Inc. a été constituée par 
quatre sociétés québécoises (Hydro-Québec. SGF, REXFOR et SOQUEM) et a 
pour objet de réaliser des projets de nature commerciale dans le domaine des 
énergies nouvelles et des économies d'énergie (ann |

Y
M. J.-ALBERT GAGNON
Le groupe Morguard a le 
plaisir d'annoncer que 
monsieur J -Albert Ga­
gnon, CGA, devient le re­
présentant de Morguard 
à la nouvelle succursale 
de Québec
M Gagnon possède plu­
sieurs années d'expé­
rience dans le domaine 
de la comptabilité, 
l'administration et la 
vente de valeurs mobiliè­
res, en finance et direc­
tion Durant les huit der­
nières années. M Ga­
gnon était Directeur Gé­
néral Adjoint de la Régie 
de l’Assurance-Dépôts 
du Québec
Le groupe Morguard se 
spécialise dans le finan­
cement hypothécaire 
ainsi que les services de 
placement iann)

Banque de Montréal

COMPTABLES AGRÉÉS
AUDET. BEAUDOIN & ASSOCIES
Jacques Aude! - Michel Beaudoin

Michel OelisJe Pierre Germain
COMPLEXE CENTRE VILLE 2590 BOUL LAURIER, BUREAU 880 
STE-FOY QUÉBEC GIV4M6/I418) 659-3702

BEDARD, GUILBAULT, PROULX. DION
Marcel Bedard Richard Guilbault - Jacques Prouh - Daniel Dion 

Gaétan Marceau
PLACE DONEUIL. OONNACONA GOA 1TCV285-I234 
LIGNE DIRECTE QUEBEC 692 5106
ST MARC DES CARRIERES268 3333/ST RAYMOND 337-2131

MAURICE BERGERON
2901. PROVIDENCE STE FOY QUÉBEC G1W 2C1 A4181 653-7585

BLOUIN, CAYOUETTE. DUFOUR. PINEAULT & ASSOCIÉS
Jean-Pjul Bloum - Alain Cayouette Pierre Paul Du tou» - Yvon Robttaille - 
Jean-Guy Pineault - France Grenier
2795. BOUL LAURIER BUREAU 490 STE-FOY. QUÉBEC G1V4M7/651-O40S 
5350 BOUL HENRI BOURASSA, BUREAU 10 CHARIESBOURG 
QUEBEC G1H6Y&628 0581

BOUCHARD, DUCHESNEAU. GAGNÉ
1896 1ro AVENUE. QUEBEC QUÉBEC G1L 3L9/529-8431

CARON, BÉLANGER. DALLAIRE, GAGNON & ASSOCIÉS 
CLARKSON GORDON
Associes résidants Fernand Dufresne - Raymond Fortier - Yvon Fortin -
Georges Fournier - Sheila Fraser Gagnon - Guy Gingras Raymond E Lavoie -
Jacques Levesque Léo Linteau Marc Mathieu - Claude Michaud - Jacques
Nicole - Charles Pelletier - Pierre Pelletier Benoit Racine Noel-A Rhèaume
Conseils Jean-Louis Dallaire Jean Pierre Mathieu
2050 ST CYRILLE OUEST. C.P 395 SUCCURSALE SILLERY
QUEBEC QUEBEC GIT 2S7/I418) 687 0910/TÉLEX 051-31620
2 PLACE QUÉBEC. BUREAU 524
QUÉBEC.QUÉBEC G1R2B5/I418) 529-6151

CHARETTE. FORTIER, HAWEY & CIE 
TOUCHE ROSS & CIE
Associes Jacques E F orner Ghtsion Mawey - Wan J Qoutief André Michaud - 
André Pteau Pierre Beaumont Gilles Doré Jacques Plante Marc Renaud 
CENTRE BOIS FONTAINE 880 CHEMIN STE FOY BUREAU 860 
QUÉBEC. QUÉBEC GIS 2L2/687 3333

COOPERS & LYBRAND
LALIBERTÉ, UVNCTÔT MORIN & ASSOCIÉS
Associés résidants Marc E Martel - Roland Botiard Jacques Marqurs -
Jaquelm legec - WG K 8oden - Guy Breton - Marc Sheedy - Adrien Oonne -
Francos Bemier Jean Pellet*»» Chnstian Rousseau
Conseils. Roland Bédard Manus Laltberté - J H C. McGreevy
2 PLACE QUEBEC RUREAU 536 CP 1029 HAUTE-VILLE
QUÉBEC. QUÉBEC G1R 4V3/522 7001
Bureaux dans les principales villes du monde

DUBÉ ET DUQUET
Jean Eudes Dubé Yvon Duquel
845. BOUL ST CYRILLE OUEST QUÉBEC QUEBEC GIS 1T5/681 6077

YVON FILION
2690. AVENUE ROBERT GIFFARD BEAUPORT QUÉBEC G IE 4H2/661 5203

ANDRÉ FORTIN ET ASSOCIÉS
André Fortin Pierre MaMhol
80 I BANS CANADA CXJEST RUREAU 302 LÉVIS
OUÉBEC G6V 42614181833 8301

RÉAL FORTIN
Reel Fortin ^

Bertrand Dubé Bernard Lacroix
320 67e RUE OUEST CHARI ESBOURG OUÉBEC G1H 4X1 *28-5559

JEAN-PIERRE GIGUÉRE
363 DE LA COURONNE OUÉBEC. QUEBEC G1K 6E9/522 4925

GIRARD, CLICHE. LABRIE. KELLY. GAUVIN. DEMERS ET 
ASSOCIÉS
Roch Girard - Gilles Labne - Gaies Kelly Claude Gauvm - Jean-Jacques Demers 
Ala** Aube

■lean Pierre Anctil - Michel Pichette Dems Villeneuve Sylvie Petit clerc - Michel
Bélanger Chnstian Biwm
8500' BOUL HENRI RlXJRASSA BUREAU 246
CHARIESBOURG GIG 5X1 *28 4031
951 BOUL MGR DE LAVAL.CP 1349 RAIE ST PAUL G0A 1BEV435-2208

GILLES GUÉRIN & ASSOCIÉS
' Celles Guerm Raynatd Lavoie Claude Géant Allan Mooney 
912 CHEMIN ST LOUIS SILLERY QUEBECOIS 1C&1418I 687-49*0

LALIBERTÉ. LANCTÔT. MORIN 8. ASSOCIÉS 
COOPERS 8. LYBRAND
Associés résidants Marc E Martel - Roland Boitard - Jacques Marquis - 
laqi*4m Léger - WG K Bodm Guy Breton - Marc Sheedy Adrien Oorme - 

Franccw Ber-ver - Jean Pelletier Chnstian Rousseau 
Conseils Roland Beda-d Manus LaHierte - J H C McCreevy 
2 PLACE QUÉBEC BUREAU 536 CP 1029 HAUTE-VILLE 
QUEBEC QUEBEC G IR 4V31522 7001 
Bureaux dans tes pnnroatés vêles Ai monde

LAMONTAGNE THIBODEAU. HOULE
Associés Rétean TNbodeau Jocelyn Houle
Conseils PtvKxie Laherge Fherre Vaiéancourt
1535 BOUL HAMEL QUÉBEC QUÉBEC G1N 3Y7 6S1 6066

SERGE LASALLE 81 ASSOCIÉS
7 JARDINS ME RICI BLPREAU 50? QUEBEC OUÉBEC GIS 4N&683 2569

SYLVIO LEBLANC 8. ASSOCIÉS
IreAVENUE OUEBEC QUEBEC G'L 3P2 141 » 626 1926

MARCEL LEMIEUX
2069 CHAPOE LAINE STE TOY QUEBEC G1V 1MS6UR (4181527 8919

MAHEU NOISEUX
As-,ociés résidants J Gérard Couture - Michel Motard - Denis Guay - Clément 
Letourneau - Jean Claude Lemay André Lemieux - Simon Nolet - Alexandre 
St-Hilaire - Rodolphe Gamier - Jocelyn lemelin - J Honour* Paquet - Jean 
Camer - Édouard Richard - Michel Guay - Michel Laroche - Réal Moltet — 
Normand Massé - Gilles Privé - René Fournier - Ghtslam R Bilodeau - Denis 
Bolouc - Serge Gameau - Paul-Henri Gamache - Jacques Meiei Jean-Pierre 
Guay - Raymond Godbout - Alam Martineau - Reneaud Cantin - Jean-Guy 
Matois - Claude La vigne
Conseils: Léopold Marotte - Gaston Robitaille - Jean-Paul Roy Paul-André 
Lachance - René Boily Camille Godm
QUEBEC 1195. AV LAV1GERIE. STE-FOY. QUÉBEC G1V 4N3A418) 65*5564 
LÉVIS 70 TRANS-CANAOA OUEST. LÉVIS. QUÉBEC G6V 426A418) 833 2114 
ST ANSELME 1019 BOUL BÉGIN ST ANSELME G0R 2NGI418) 692 0321 
Ottawa - Hull Hawkesbury - Montréal - Laval - Québec - Lévis - Si-Anselme et 
Moncton
SOCIÉTÉ NATIONALE MAHEU NOISEUX/COLLINS BARROW
Vancouver Calgary - Edmonton - Winnipeg - Toronto - Ottawa - Montréal -
Québec - Halifax et autres villes.
Représentation dans les grands centres financiers internationaux

MAINGUY. JALBERT, KIR0UAC ET ASSOCIÉS

Armand Mainguy - Pierre Jalbert - Paul Kirouac - Yvan Gauinond
2750 CHEMIN STE FOY BUREAU 108
STETOY QUEBEC G1V 1V6/I418) 653 9244

MALLETTE BENOIT BOULANGER RONDEAU 8t ASSOCIÉS

Associés résidants Raymond Kirouac - Gérard Beaulieu - Guy OesRoches - 
Rolland Trudelle - Charles Rondeau - Guy Boularxjpr - François Gagnon - 
André Gagnon - Pierre Beaulieu - Benoît L Heuraux - Antoine Chabot - 
Claude Lodie - Jean Guy Poulin - Jacques Champagne - Pierre Prémont 
Conseils Maurice Boulange» - Réal A Rondeau
990 AVENUE DE BOURGOGNE C P. 10350 STI FOY QUÉBEC G1V 4H5/653-4431
1 PLACE DE L EGLISE MONTMAGNY QUÉBEC G5V 2L9/248 5777
Montréal - Québec - Sherbrooke Rimouski - Magoq - Saint-Jérôme -
Richmond - Ste Agathe-des- Monts - Montmagny et Port Cartier
Société nationale affiliée
WARD MALLETTE & CIE
Montréal - Québec - Ottawa - Toronto - Winnipeg - Calgary - Vancouver et 
représentation internationale

MORIN, DUFRESNE. CLOUTIER, BÉDARD 8. ASSOCIÉS

Ls.-Yvan Mono - Yves Dufresne - Jean Mane Cloutier - Marcel Bédard - 
Richard Montminy - Robert Roy - Jean Duhamel - Francine Asselin 
CENTRE BOIS FONTAINE. 880 CHEMIN STE FOY BUREAU 915 
QUEBEC. QUEBEC G1S 2LZ 688-1035

JEAN PELLETIER
135 RUE SAINT OMER LÉVIS QUÉBECG6V 716/837-7180

POISSANT RICHARD 

THORNE RIDDELL
Michel Côté - Jacques G Gunn - Georges H Maieiéant - Gilles Marcotte 
500 GRANDE ALLÉE EST BUREAU 300 
QUEBEC QUEBEC G IR ? J714181 529-3721 
Bureaux dans les phneipaies villes du monde

RACINE, BERNIER & TREMBLAY
Associés Jocelyn Bemier - Mano Tremblay 

Claude Mercier
Conseils: Lucien Racine Ferdinand IVouin
5340 Ire AVENUE. CHARLESBOURG. QUÉBEC G1H 2V4/623-5421

RACINE CAUCHON DURAND
Pierre Racine - Rodrigue Cauchon - Gèles Durand - Gilles Rouleau

Marc Thénault - Denis Picard 
Conseil J -Roland Blais
11144 RUE ROYALE BEAUPRE QUÉBEC GOA 1E0627-3751
3555 BOUL HAMEL BUREAU 110 QUEBEC. QUÉBEC G2E 2G6/B71-2548

RAYMOND. CHABOT. MARTIN. PARÉ 8t ASSOCIÉS

Associés résidants. JacQues St Martin - Marcel Têtu - Ém»l»en Marte* - 
Raymond Marte* - Simon Beaufceu - Yves Ve/ma Pierre Letourneau - Robert 
Lafîeur Robért Fortier - PauF André Beç*n Roger Demers - Jacques Oesmeutes 
Claude R Thibault Francois Jo*y 
ConseH Godfrey Gourde au
350 BOUL CHARIST EST QUÉBEC. OUÉBEC G IK 3H5.1418) 647 3151 
Montréal - Québec - Ottawa - Huff - Thetford Mmes Chrcoutim

ROY, COLLETTE
Retoan Roy Normand CoHette
CENTRED AFFAIRES HAMEL 2565 BOUE HAMEL OUEST BUREAU 237 
QUÉBEC QUEBEC GIP 2H9,14181871 0013

SAMSON, BÉLAIR ET ASSOCIÉS

Pierre Choumard Adnen Côté Jacques Oonon Jean Faucher - Jean Hams 
Bertrand Laroche - PduFAndré M«chaud Jacques Mdier Celles Motsan - 
Yves Potvm - Dents Schmquth - Roland Truchon - Rémi M «chaud - Andre 
Pruneau - AJa»n Desroruers
Consens Jear Dotoec Raymond Fort*?» Albert Gameau - DoMa»d Huot
1 PARC SAMUEL HOLLAND BUREAU 250 
QUÉBEC QUÉBEC GIS 4P2.1418) 681-7231
Ojébec Montreal - Ottawa Toronto Calgary - Vancouver - 
Rimouski - Trots-Rivières - Sherbrooke Samt Hyacinthe - Kitchener - 
Sept «es - Matane - Gaspé - Coatcook Fort Lauderdale (U SA)

TREMBLAY. ROCHETTE ET ASSOCIÉS 

PRICE WATERHOUSE 8. CIE
Aasocms Pier-e Manttva André Tremblay Grhes Rochene
2 PLACE OUÉBEC QUEBEC OUÉBEC G l« 2BS1418) 529 0151 -14181 529 4963 
1200 McGllL COLLEGE ALI NUE MONTREAL OUEBEC H3B 2G4Æ5141 879 9060 
Bureaux dans les pnncxiales villes du Canada

TRUCHON, GIROUX, BÉGIN 8. ASSOCIÉS

Jean Jacques T rue hem - Denis G*oux Maunce Béqm
35 GRANOE ALLEE EST OUEBEC OUEBEC GIR 7H5141® 529 1384

RICHMOND TURMEL 

MAURICE TURMEL
2893 lie AVENUE BUREAU 22 QUEBEC QUÉBEC Gil 3P1627 31 75
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BOHAJU). Kdnn 
BOi FFYIU). Mzrc-Aadrt 
CHABOT. R» ire 
CHABOT Michel 
HAMEL, Gérard 
LACROIX Donat 
LAUBERTE. Marcel 
LAPOINTL Rose- Alma 
LAROCCHE, Paul 
LEWIE UY Geontes-Henn 
MARC OC X Roger 
NOa MATHILDE 
PARE. Ludger 
PEPIV Maunce 
RACETTE Jean 
RIYEST. Yvonne 
SANFAÇON. Pierre 
TH1BAUDEAL, R-Alfred 
Tremblay. Antoinette

BOILARD (Adrien) — A 
Loretteville le 21 février 
1982. a l'âge de 61 ans. est 
décédé M Adrien Bol­
lard. epoux de dame Ra­
chel Bertrand, il demeu­
rait au 11 des Laurenti- 
des. Loretteville Les fu­
nérailles auront lieu mer­
credi le 24 février à 15h. 
Depart de la résidence 
funéraire

Falardeau Inc 
30 rue St-Joseph 

Loretteville
à 14h30. pour l'église de 
Loretteville et de là au 
crématorium Jardins du 
Repos. Il laisse dans le 
deuil outre son épouse, 
ses enfants, son gendre et 
sa belle-fille. M et Mme 
Jean-Marie Boilard (Mar­
garet Mc Coubrey). M et 
Mme Yvon Laberge (Car­
men). Donat Boilard. 
Mlles Jeanne et Lise Boi­
lard. son pere M Trèflé 
Boilard. frères, soeurs, 
beaux-fréres et belles- 
soeurs. M. et Mme Octave 
Boilard. M. et Mme 
Edouard Bouchard. M. et 
Mme Paul-Emile Savard, 
M. et Mme Emmanuel Boi­
lard. M et Mme Gilles 
Moisan. Mme Moise Boi­
lard. M et Mme Pierre 
Bertrand. Mme Gérard Ju­
lien. M. et Mme Edouard 
Bertrand, ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces. 
petits-enfants. 977*20

BOITTARD (Marc Andre) 
A St-Augustin. le 20 

février 1982. à l'âge de 23 
ans. est décède acciden­
tellement. Marc-André 
Bouffard. fils de M. Louis- 
Philippe Bouffard et de 
dame Eva Ouellet. Il de­
meurait au 450 rang Jean- 
Guérin ouest, St-Henri de 
Lévis Les funérailles au­
ront lieu mercredi le 24 
février a 15h. Départ des 
salons funéraires 

Gonzague Valois 
& Fils Enr 

111 rue Belleau 
St-Henri

à 14h45 pour l’église de 
St-Henri et de la au cime­
tière paroissial. Il laisse 
dans le deuil, outre ses 
parents, son frere Nor­
mand (Clémence Fillon), 
ses soeurs Suzanne (Re­
na Id Coté). Hélène (Clé­
ment Belleau). son amie 
Diane Bouchard, ses niè­
ces Sandrine. Mathilde et 
Nadia, ses grands-parents 
M et Mme Pamphile 
Bouffard. M Henri Ouel­
let. ainsi que plusieurs 
oncles, tantes, cousins et 
cousines. 9371154

CIIABOT (Rémi) — A St- 
Augustin. le 20 février 
1982 à l'âge de 23 ans. est 
décédé accidentellement 
M Rémi Chabot, fils de M 
Maurice Chabot et de da­
me Gabnelle Nadeau, de 
St-Isidore. Dorchester II 
demeurait au 525 rte 138. 
à St-Augustin Les funé­
railles auront lieu jeudi, 
le 25 février à 13 heures. 
Depart du salon funéraire 

Gonzague Valois 
& Fils Enr.

166 rue Ste-Geneviève

a 12h4S pour l'eglise de 
St-isidore et de là au 
cimetière paroissial II 
laisse dans le deuil, outre 
ses parents, ses frères et 
soeurs, beauxfreres et 
belles-soeurs Claude (So­
lange Gosselin). Louiset- 
te. Jean-Guy (Lorraine Be­
langer). Francine (INerre 
Hernandez). Laval (Lison 
V action). Lisane, ainsi 
que plusieurs oncles et 
tantes, cousins et cousi­
nes. an»
CHABOT (Michel) - A 
St-Augustin. le 20 février 
1982. a I âge de 25 ans. est 
décode accidentellement 
M Michel Chabot, fils de 
M Maurice Chabot et de 
dame Gabnelle Nadeau, 
de St-Isidore. Dorchester 
Il demeurait au 525 rte 
138. à St-Augustin. Les 
funérailles auront lieu 
jeudi, le 25 février à 13 
heures Départ du salon 
funéraire

Gonzague Valois 
& Fils Enr

166 rue Ste-Geneviève 
à 12h45 pour l'église de 
St-Isidore et de là au 
cimetière paroissial. Il 
laisse dans le deuil outre 
ses parents ses frères et 
soeurs, beaux-frères et 
belles-soeurs: Claude (So­
lange Gossélin). Louiset- 
te. Jean-Guy (Lorraine Be­
langer). Francine (Pierre 
Hernandez). Laval (Lison 
Vachon). Lisane ainsi que 
plusieurs oncles et tantes, 
cousins et cousines.

931230

HAMEL (Gérard)

i ••

A l'Ancienne-Lorette. le 
22 février 1982. à l'âge de 
65 ans. est décédé subite­
ment M Gérard Hamel, 
epoux de dame Jeannette 
Gauvin. Il demeurait au 
1390 rue St-Alphonse, 
Ancienne-Lorette. les fu­
nérailles auront lieu jeu­
di. 25 février, à 10h30 
Depart de la residence 
funéraire

Sylvie Marceau Inc.
1460 rue Notre-Dame 

Ancienne-Lorette 
à 10hl5. pour l'église de 
l'Ancienne-Lorette. et de 
la au cimetière paroissial. 
Il laisse dans le deuil 
outre son épouse, ses en­
fants Réjean (Diane Bis- 
son). Denis (Pauline Thé- 
berge). Claudine. Rémi 
(Francine Drolet), ses 
petits-enfants Nelson. 
Christine. Nadia, Simon 
Hamel, ses frères, soeurs, 
beaux-frères. belles- 
soeurs feu M et Mme 
Amédée Daigle (Cecile). 
M et Mme Dominique 
Hamel (Rose-Aimée), M 
Alexandre (feu Cécile 
Blouin), M et Mme Ro­
land Boiteau (Gemma). 
Mme Paul-Henri (Alice 
t-emelin), Mme Rosaire 
(Gemma Auclair). Mme 
Gabriel (Cécile Allard). 
Mme Donat Lépine (Jac­
queline). M et Mme Cyril­
le Allard (Eugénie). M et 
Mme léger (Rita Hamel). 
M Adrien Hamel (feu 
Alva Gauvin). Mme Jules 
Gauvin (Thérèse Paquet). 
M et Mme Paul Gauvin 
(Lucie Drolet). M et Mme 
Maurice Gauvin (Mariette 
Drolet). M et Mme Roger

Gauvin (Georgette Beau­
mont). Mme Jean-Guy Les­
sard (Marie-Laure Gau­
vin). M et Mme Claude 
Beaumont (Pauline Gau­
vin). M et Mme Robert 
Lessard (Jacqueline Gau­
vin). M et Mme Roger 
Barde (Colette Gauvin). M 
et Mme Rene Fournier 
(Laurette Gauvin). ainsi 
que plusieurs neveux et 
nieces Salon ferme entre 
17 et 19h iBioi»

LACROIX (Donat) A 
Quebec. le 20 février 1982. 
à l'âge de 78 ans. est 
décédé M Donat Lacroix 
Il demeurait au 853. 2ème 
avenue. Quebec Selon ses 
dernières volontés, il ne 
sera pas exposé Un servi­
ce sera chanté mercredi, 
le 24 février à 15 heures, 
en l'église St-François 
d'Assise II laisse dans le 
deuil, outre ses 5 enfants 
Auberte, Donate. Michele, 
Suzanne et Jean, plu­
sieurs petits-enfants, frè­
re*' et soeurs, beaux- 
fréres et belles-soeurs, 
neveux et nièces, cousins 
et cousines Toujours se­
lon ses dernières volon­
tés. les parents et amis 
sont priés de ne pas offrir 
de messes ou tributs flo­
raux mais plutôt des dons 
à la Société canadienne 
du Cancer 971372

L\LIBERTE (Marcel) — A 
Quebec, le 22 février 1982, 
à l'âge de 67 ans. est 
décédé M Marcel Lali- 
berté. époux de dame 
Gemma Renaud. Il de­
meurait au 360. 26e Rue. 
les funérailles auront 
lieu mercredi, le 24 fé­
vrier. à 10 heures Départ 
de la

Coop fun de l'Anse 
280. 8e Rue

à 9h45. pour l'église St- 
Paul Apôtre, et de là pour 
crémation II laisse dans 
le deuil outre son épouse, 
ses enfants, gendres et 
belles-filles: M et Mme 
Claude Laliberté c.g a. 
(Marie Charest). M et 
Mme Serge Lefebvre (Gi­
nette). M. et Mme Lucien 
Corneau (Jocelyne), M. et 
Mme Benoit Laliberté (Ju­
ne Burny), ses soeurs, frè­
res. belles-soeurs et 
beaux-frères: Mlle Antoi­
nette Laliberté. M et 
Mme Lucien laliberté 
(Alice Chamberland), 
soeur Yvonne Laliberté 
p.s.s.f . soeur Marie-Paule 
Laliberté p.s.s.f.. Mme 
Adrien Walsh (Lucienne). 
M et Mme Oliva Mathurin 
(Aurore Renaud).' Mme 
Paul Renaud (Gemma 
Molloy). soeur Clotilde 
Renaud s.p.s.. M. et Mme 
Lucien Renaud. (Jeannet­
te Cougeon). M et Mme 
Dr.Georges Renaud (De­
nise Talbot). M Joseph 
Renaud. M. et Mme Antoi­
ne Renaud (Thérèse Bilo­
deau). M Jean-Claude Re­
naud. ses petits-enfants: 
France Louise. Céline, 
Martin. Philippe. Véroni­
que. Dominic. Nathalie 
Joy. Geneviève Dawn, ain­
si que plusieurs neveux, 
nièces, cousins et cousi­
nes Compensez l'envoi de 
fleurs par un don à la 
Société Canadienne du 
Cancer. 575 ouest St- 
Cyrille, Québec. GIS 1S6

931219

LAPOINTE (Rose-Alma 
Tardif) — A l'Hôpital 
d'Anjou de St-Pacôme. à 
l'âge de 74 ans. est décé­
dée dame Rose-Alma Tar­
dif. épousé de feu M. 
Flavien Lapointe. Elle de­
meurait autrefois à St- 
Pascal de Kamouraska. 
Les funérailles ont eu 
lieu le 21 février à 15h., 
en l'église de St-Pascal, 
sous la direction de la 
maison

Roland Caron Ltee 
de St-Pascal

Elle laisse dans le deuil 
ses enfants. M et Mme 
Fernand Ouellet (Pauli­
ne). M et Mme Jacques 
l-apointe (Norma Maltais), 
M et Mme Jean Derv 
(Chantale) «an®
LAROKHE (Paul) — A 
Chicoutimi, le 22 février 
1982. à l'age de 50 ans. est 
decode M Paul Larouche 
chimiste professionnel, 
époux de dame Colette 
Laberge Les funérailles 
auront lieu mercredi. 24 
février, à lOh . en l'eglise 
Sacre-Coeur de Chicouti­
mi Il laisse dans le deuil 
outre son épouse, ses fil­
les Michèle et Isabelle, sa 
mere Mme Jeanne Larou­
che. sa belle-mère Mme 
Marie-Ange Laberge. ses 
soeurs. beaux-frères, 
belles-soeurs. Mme Claire 
Bernier. Yolande larou­
che. M et Mme Jean-Paul 
Gaudreault (Thérèse). Cé­
cile Larouche. Bertrand. 
Lucie. Robert. Denise, 
Carmen. Bernard. Ginette 
Laberge 931(04

LEMIEUX (Georges- 
Henri) — A Plessisville le 
22 février 1982. à l'âge de 
64 ans et 4 mois est 
décédé M Georges-Henri 
Lemieux époux en pre­
mières noces de feu Jac­
queline Ravnauld et en 
secondes noces de dame 
Irène Bélanger II demeu­
rait au 1857 St-Calixte, 
Plessisville Les funérail­
les auront lieu, mercredi, 
le 24 février â 15 heures 
Départ des salons 

François M Rousseau 
& Fils Inc ,

1936 ave St-Louis 
Plessisville

a 14h40 pour l'église St- 
Calixte de Plessisville et 
de là au cimetière parois­
sial Il laisse dans le 
deuil, outre son épouse 
Irène, ses 3 enfants: Doc­
teur Jean marié à Odette 
Jutras de St-Leon, René 
et Hélène de Québec. Ses 
2 petits-enfants Jean- 
Sébastien et Julie, ses 
frères et soeurs, beaux- 
frères et belles-soeurs: M 
et Mme Amable Iemieux 
de Montreal. Mme Azanas 
Lemieux de Sherbrooke. 
M Albert Lemieux de 
Plessisville. M et Mme 
Uldoric Lemieux de Ples­
sisville. M et Mme Ar­
mand Boucher (Florida), 
de Montréal, M. et Mme 
Arthur Allard (Dorilla), 
Mme Alexina Carpentier, 
Mme Gilberte Béliveau 
tous de Victoriaville. M. 
et Mme Henri-Jacques 
Bélanger de Lauzon, M 
Fernand Bélanger. Ma- 
rielle L. Bélanger de Que­
bec. son beau-père M. 
Léopold Raynault, de St- 
Gérard Magella. ses 
beaux-frères et belles- 
soeurs de la famille Ray- 
nauld: M et Mme Guy 
Raynauld. M et Mme Jac­
ques Raymond, M et Mme 
Julien Desrosiers. M et 
Mme André Raynauld. M 
et Mme Marcel Raynauld 
tous de Montréal. Il laisse 
plusieurs neveux et niè­
ces cousins et cousines et 
de nombreux amis

929690

NOIX (Mathilde Bernard) 
— A l’hôpital d'Armagh, 
le 22 février 1982, à l'âge 
de 74 ans. est décédée 
dame Mathilde Bernard, 
épouse de M Emile Noël. 
Elle demeurait à Ste- 
Euphémie. Comté Mont- 
magny. Les funérailles 
auront lieu jeudi le 25 
février, à 15h. Départ du 
salon funéraire de Ste- 
Euphémie à 14h45 pour 
l'église de Ste-Euphémie 
et de là au cimetière 
paroissial Elle laisse 
dans le deuil outre son

époux, ses enfants M et 
Mme Philippe Blais (Lu­
cille). M et Mme Clement 
Noel (Monique). M Jac­
ques Noel et plusieurs 
petits-enfants, ses soeur*, 
beaux freres et belles- 
soeurs. neveux et niece* 
Direction des funt-railles 

Roy ii Rouleau Inc 
Armagh

Cte Belleehasse
977501

MARCOUX Roger)

A Neufchàtel le 21 février 
1982. à l'âge de 56 ans et 9 
mois, est décédé M Roger 
Marcoux. ex­
entrepreneur peintre, 
époux de dame Rose- 
Alma Verreault. il de­
meurait au ’156 rue Au- 
det. Neufchàtel. autrefois 
de Jacques-Cartier Les 
funérailles auront lieu 
mercredi le 24 février a 
lOh Départ de la résiden­
ce funéraire

Sylvio Marceau Inc 
224 ouest St Vallier 

à 9h45, oour l’église 
Notre-Dame de Jacques- 
Cartier et de la au crema­
torium Il laisse dans le 
deuil outre son épouse, 
ses enfants et sa belle- 
fille. M et Mme Jean- 
Claude Marcoux (Diane 
Laroche), M Yvon Mar­
coux. ses frères et soeurs, 
beaux-frères et belles- 
soeurs. Mme René 1 .(ver­
die re (Jeannette). Soeur 
Jean ne-D'Arc Marcoux 
s.f.b.. M. et Mme Jean- 
Benoit Marcoux (Yvette 
Page). M et Mme Jean- 
Baptiste Dussault (Made­
leine). M et Mme André 
Dussault (Thérèse). M et 
Mme Clément St-Laurent 
(Gemma). Mme Gérard 
Marcoux (Jeannette Dro­
let). Mme Paul-Emile Mar­
coux (Blanche Paquet), 
Mme Simonne Verreault- 
Croteau. Mlle Gemma 
Verreault, Mme Fernande 
Verreault-L’Heurcux, M 
et Mme Lucien Verreault 
(Fernande Vézina). M et 
Mme Fernand Lepire 
(Anne-Marie Verreault), 
ainsi que plusieurs ne­
veux et nièces, cousins et 
cousines Salon fermé en­
tre 17 et 19h. 927872

PARE ( Ludger)

A Fort Laudeidale, Flori­
de. le 18 février 1982. est 
décédé a l'âge de 75 ans. 
M Ludger Paré II demeu­
rait au 2355 des Colibris à 
Charlesbourg II laisse 
dans le deuil, outre son 
épouse Hélène Nicholson, 
ses enfants: M et Mme 
Raymond Bornais (Joset­
te), M et Mme Serge Paré 
(Marcelle Demers), M et

Mme Andre Dery iGinet 
te). S4*s frères et soeurs, 
beaux Ire res et belles 
soeurs M et Mme laonel 
Barnabe (Marie Blanche'. 
Mme Rosario Pare (Marie- 
Jeanne). Mme Paul Les­
sard (Simone). Mme Gil­
bert»' IVsehène (Diane). 
M et Mme Josephat l'are. 
M et Mme André Cloutier 
(Irene) M et Mme ITimo 
Gauthier iTherèse). M et 
Mme Arthur Gauthier 
(Françoise). M et Mme 
Léonard Pare. M et Mme 
Raymond Pare, M et Mme 
Marcel Pare. M et Mme 
Rémi Roy (Liliane), M «*t 
Mme Marcel 1-arson (Isa 
belle), ainsi que plusieurs 
petits-enfants, neveux, 
nièces et de nombreux 
amis A la demande du 
défunt, le eorpx ne sera 
pas expose et le service 
religieux sera célébré en 
l'église St Pierre-aux- 
Liens a Orsainville. le 
jeudi 25 février, à 16h30 
les parents et amis sont 
pries de ne pas offrir de 
fleurs.

9251(9»

PEPIN (Maurice) - A 
Fort Lauderdale. Floride, 
le 20 février 1982, est 
décédé a l'âge de 86 ans, 
M Maurice Pépin. Il lais­
se dans le deuil, outre son 
épouse Henriette Poulin, 
ses enfants Mme vve 
Yvette Dupuis. Thérèse 
Pépin, M et Mme Roger 
Pépin. M et Mme Fred E. 
Brown (Suzanne), ses frè­
res et soeurs Mme Auro­
re Pépin, Québec. Sr Lu­
cienne Pépin, s p s , Mnnt- 
magny. M et Mme Eugène 
Pepin. Ste-Foy. M et Mme 
Henri Pepin. 1-achine M 
et Mme Marcel Pépin. 
Verdun. M et Mme Do­
nald Pépin. St Ephrem. 
Beauce, ainsi que plu 
sieurs petits-enfants, ne­
veux et nièces et de nom 
hreux amis la-s funérail­
les auront lieu dans l’inti­
mité. ‘esnm

RIVEST (Yvonne Blan 
ch et)

r

A l'hôpital St-François- 
d'Assisc. le 20 février 
1932. à l'âge de 87 ans et 
11 mois, est décédée da­
me Yvonne Blanchet, 
épw.c de feu M Georges 
Riizst. Elle demeurait â 
la r.aison Ste Marie-des- 
Anges. 600. 60ième Rue 
est. Charlesbourg où elle 
est exposée et où les 
funérailles auront lieu 
lundi le 22 février à 14h et 
de là au cimetière St- 
Charles. Elle laisse dans 
le deuil, ses enfants Nor­
bert (Marie-Thérèse Mat­
te). Thérèse (Armand Cô­
té), Dolorès-Suzanne (Fer­
nand Demers), sa soeur 
Mme Alice Danrause ain­
si que plusieurs petits- 
enfants. arrières-pet its- 
enfants. neveux et nièces. 
Compenser l'envoi de 
fleurs a la fondation du 
Québec des maladies du 
coeur. 580 Grande-Allée 
est. bureau 100. Québec. 
G1R2K3 1-a direction des 
funérailles a été confiée a 
la
Coop funéraire de l'Anse 
Pour renseignements 
525 6044 *27857

RACFTTF (Jean) — A 
Trou-Rivière*. le 21 fé­
vrier 1982 a Page de 49 
ans et 9 mois, est deeede 
M Jean Racette. epoux de 
dame Françoise Gendron 
H demeurait à Trois- 
Rivières tes tunerailles 
auront lieu mercredi, le 
24 février, en l'eglise St 
Pie \ de Trois Rivières, a 
14hres Depart au centre 
funéraire
Rousseau A Frères Ltee
445 rue des Volontaires 

Trois-Riv lores 
à 13h45 pour l'église St 
Pie X 4‘t l'inhumation 
aura Iion au cimetière 
Si Mil hel de IVoii 
Rivières 11 laiss<< dans le 
deuil outre son épousé 
ses filles Lucie (louis 
Carpentier), Sylvie, Ixvui 
se. Hélène, sa mere Mme 
Cécile Thibault Racette. 
de Charlesbourg. sa 
soeur Denise (Roland 
Boutin), son frère Pierre 
(Micheline Fortin), ses 
beaux-frères et belle# 
soeurs M et Mme Marcel 
Gendron. do Sherbrooke. 
M et Mme Henri («en 
dron, de Quebec M et 
Mme Jacques Gendron. de 
Charlesbourg. M et Mme 
Guy Ouellet. de Montréal, 
ainsi que plusieurs on­
cles. tantes, cousins, cou - 
sines, neveux et nièce*, 
ainsi que de nombreux 
amis la* salon sera ouvert 
mardi, de 13 à 17 heures 
et de 19 a 22 heures, 
mercredi, â partir de 11 
heures *300»

S AN FAÇON 1 Pierre Am­
broise)

A l'hôpital St Sacrement, 
U* 21 février 1982. a l'âge 
de 67 ans. est décédé M 
Pierre Ambroise San- 
façon, surveillant bureau 
de Poste, époux de dame 
Rose Bouchard 11 demeu­
rait au 211. rue Dieppe, 
les funérailles auront 
lieu mercredi, le 24 fé­
vrier 1982, à 14h Départ 
de la résidence funéraire 

Sylvio Marceau Inc 
270. rue

Marie-de l'Incarnation 
à 13h45 pour l'église St- 
Malo et de là au cimetière 
Charlesbourg. Il laisse 
dans le deuil outre son 
épouse. ses enfants, 
belles tilles el son gen 
dre Mme Monique Santa 
çon. M et Mme Jean-Guy 
Sanfaçon (Nicole Du­
fresne). M et Mme Miehel 
Sanfaçon (Micheline Pi­
card). M et Mme Benoit 
Itisadlon (Ixvrraine); scs 
soeurs M et Mme Ed­
mond Pageau (Maria). M 
et Mme Gastonguay (Bea­
trice). M et Mme Tédori 
(Thérèse), ainsi que ses 
petits-enfants, plusieurs 
beaux-frères et bi'lles- 
soeurs. neveux, nièces et 
amis le salon sera fermé 
entre I7h <4 19h 927»40
THIBAUDEAU (R Alfred) 
— A Québec le 20 février 
1982. â l'âge de 97 ans, est 
décède M R Alfred Thi 
bandeau. ex-
manufacturier de chaus­
sures. époux de feu I/mi­
se Marceau, il demeurait 
au 220 (>tande Allée est, 
Québec les funérailles 
auront lieu mercredi le 24

février à lOh Depart du 
funérarium

lépine-Ooutler Iic>e 
300 Chemin Ste Foy 

a 9h45. pour l'eglise 
St-Coeur-de Marie el de 
là au cimetière St-Calixte 
de Plessisville II laisse 
dans le deuil ses enfants 
et M-s belles filles. M et 
Mme Guy Thibaudeau. 
Mme Jacqueline Paquet 
Mackie. Mme Raymond 
Thibaudeau, ses petits 
enfanta II sera expose à 
compter de mardi le 23 
fév rier à 19h Pour renseï 
glM-mentS 529-3371

«ni»

TREMBLAY (Antoinette 
Blondeau) A l'hôpital 
de l'Enfant-Josus. le 21 
février l!ki2 a l'âge de 83 
ans est décédée dame 
\ntomette Blondeau, 
épousé de feu M Sympho- 
rien Tremblay Elle de­
meurait au Centre d'Ae- 
eueil Orleans, à Giftard 
les funérailles auront 
lieu mercredi le 24 fé­
vrier a 14hres IR'part de 
la residence funéraire 

W’ilbrod Robert Inc.
3221 ave Royale 

Giffard
à 13h45. pour l'eglise St 
Ignace de Loyola, et de la 
au cimetière Belmont El­
le laisse dans U* deuil ses 
fils, filles, gendres et 
belles filles. M Roland 
Morin. Thérèse (Allvcrt 
l/iroche). Gertrude (Paul 
Emile Lavoie), Margot 
(Rosaire Paré). Denise 
(Jean-Claude Mecteau), 
Monique (Lucien Lapoin­
te). Céline (André Jobi- 
don), André (Pauline Bu­
reau). Claude (Gaetane 
Bureau). Claudette (Jcnn- 
Paul Tanguay), sa soeur 
Mme Eva Cardinal . ses 
belles soeurs Mme Alice 
Blondeau Mme Irma 
Blondeau Mme Blanchi* 
Blondeau, ainsi que plu­
sieurs petits-enfants, 
arrière-petits-enfants, ne 
veux, nièces, cousins, cou­
sines Compenser l'envoi 
de fleurs par un don aux 
Missions Etrangères la- 
salon sera ouvert entre 14 
et 17 heures, et 19 à 22 
heures

(mena

REMERCIEMENTS au Si 
Esprit pour faveur ohte 
nue avec promesse de 
publication M A P

_________ ». •*«-

REMERCIEMENT ail m 
Esprit pour faveur obte 
nue avec promess»' de 
publier J A «rur
Kf Ml R( IEMENTS uu St 
Esprit pour faveur obte­
nue avec promesse de 
publier J M vreri
REME Ki U MENTS au St 
Esprit pour faveur obte­
nue avec promesse de 
publier M F *rwi
REMERCIEMENT au st
Esprit |>our faveur obte­
nu»' avec promesse de 
tair»' publuM S B **»v
ST ESPRIT qui m tVlair 
ois tout, qui illumines 
tivus l«»s chemins |>our qui­
te puisse atteindre mon 
ideal Toi qui me donnes 
le don divin de pardonner 
«•t d'oublier le mal qu'on 
me tait et qui. <1an.s tous 
les instants de ma v ie, es 
avise moi je veux pendant 
ce court dialogue T«» re 
mercier pour tout i'l eon 
firmer encor»' une fois 
que je ne veux pas m»' 
séparer de Toi à jamais 
même et malgré nim 
porte quelle illusion ma 
téricllr Je desire dre 
avec T»»i dnns la gloire 
éternelle Merci *!«■ ta nu 
sericord»' envers moi et 
l«'s miens l/i personne 
devra dir»' cette pri»»rr 
IM'iidant trois jours de 
suite Après les trois 
jours. In grac»' demander 
sera obtenue même si elle 
pouvait paraître difficile 
Paire publier aussitôt l.a 
grac»' obtenue sans dire 
la demande au bas m«t 
tre les initiales d«' la 
personne exaucée RC

___  977952

SINCERES r«'mer»ic 
mi'iits au St Esprit pour 
faveur obtenue avec pro 
mess»' de fair»' publier. 
(111 icti»*
SINCERE rt'mt'rrU'iTK'irt 
au SI Esprit jn»ur fav»'»ir 
obtenue ave»' promesse 
d»' faire publier LC F

na«r79

720 CARTES DF 
REMERCIEMENTS

PARENT (Eudore) Mme 
Eudorc Parent (née Mar­
guerite Ttubeault) les »*n- 
fants ainsi que sa famille 
remercient bien sincere- 
ment tous les parents et 
amis qui ont témoigné des 
marques de rondnléanres 
à I occasion du décès de 
M Eudore Parent, soit 
par offrandes de messc's, 
bouquets spiritu»-ls. tri­
buts floraux, visite ou as- 
sistani'e aux funérailles 
A tous un «ordial mcrri.

DÉCÈS F7T 
AVIS DIVERS

647 Mil

790 MONUMENTS 
FUNÉRAIRES

•47782

725 SERVICES 
ANNIVERSAIRES

DRot lN (Mme Romuald) 
Samedi I»' 27 février 

1982 a 14h «m l'église de 
Cnurvilli'. sera célébré !<■ 
service anniversaire de 
Mm»- Romuald Drouin 
Parents et amis sont pris 
priés d'y assister sans 
autre invitation

912710

760 FAVEURS 
OBTENUES

REMERI IEMENTS au si 
Esprit et a Marie Rein»' 
des Coeurs pour faveurs 
obtenues aver promesse 
de faire publier (i l)

92WBB
RI Ml.IC II Ml I ..Il St 
Esprit pour faveur nhte 
nue avec promette de 
faire publier .1 l)S

928794
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THERIAULT & FILS
710. I LUE Avenu* (Jim-Im** %24 1361 
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795 AITRES SERVICES
I AHT1.N fU• rrrm rnrrmnts il invit* 
ti»>n faire purl fit Vrn t aphte tait» 
L’r,t|»htt |*rn »Uifrf»Mr Marie Andrr* 
ASH MM2 fEVIfTR

/f lahaye.
fleuriste

1027, 3e Av.

524-4613
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Castro aurait 
fait arrêter 
3,000 dissidents

MIAMI (UPI) — Scion une organisation 
anticastriste. le président cubain Fidel Castro a 
entrepris une vaste campagne de répression qui 
a débouché sur 12 exécutions et 3.000 ar­
restations. à la suite de nombreux raids de 
commandos venus de Floride.

Selon Alpha 66, l’un des plus anciens mou­
vements anticastristes. la campagne a commen­
cé après les succès de leurs commandos qui, 
infiltrés à Cuba, seraient responsables de plu­
sieurs actes de sabotages dans les usines

Un porte-parole d’Alpha 66 a dit que les 
Commandos se composaient en grande partie 
d'exilés cubains arrivés en 1960 aux Etats-Unis.

Selon M. Andres Nazario Sargent secrétaire 
général d’Alpha 66, 3.000 Cubains auraient été 
arrêtés depuis 15 jours et 12 auraient déjà été 
passés par les armes

Alpha affirme deuis août 1961 que ses hom­
mes ont pu s'infiltrer dans diverses régions de 
Cuba.

Par ailleurs, un porte-parole du FBI a fait 
savoir qu'Alpha 66 faisait l’objet d’une enquête 
en fonction de la loi qui interdit d'utiliser le sol 
américain pour préparer des attaques contre des 
nations qui ne sont pas en guerre avec les Etats- 
Unis.

Sargent a dit que son mouvement ne de­
mandait pas d'aide aux Etats-Unis. "Tout ce que 
nous voulons du gouvernement américain c'est 
qu’il reconnaisse notre droit de se battre pour 
notre pays", a-t-il conclu.

Murdoch a décidé de tenir 
tête aux employés du Times

LONDRES (d'après 
UPI, Reuter et AP) —

Le “Times” de Londres a 
paru aujourd'hui, mal­
gré l'échec des né­
gociations entre les syn­
dicats et le propriétaire 
Rupert Murdoch qui a 
annoncé hier le congé­
diement de 210 em­
ployés du service ad­
ministratif du journal

Malgré l’échec des né­
gociations sur l’avenir 
du Times et de sa ver­
sion dominicale, le Sun­
day Times, M. Murdoch 
n'a cependant pas mis 
en pratique sa menace 
de fermer le journal.

Dans un communiqué, il 
a invité le personnel à se 
rendre au travail 
“comme à l'accoutu­

mée”. M. Murdoch avait 
demandé aux syndicats 
de collaborer à l’a­
bolition de 600 postes, 
de nature cléricale ou 
administrative, afin de 
permettre à l’entreprise 
lourdement déficitaire 
ces dernières années de 
couper ses dépenses Le 
journal compte ac­
tuellement 2,600 em­

ployés, soit beaucoup 
plus que ses concur­
rents.

Les dirigeants syn­
dicaux ont annoncé 
qu’ils allaient se réunir 
pour décider de la 
conduite à tenir

M Murdoch, a ajouté 
dans sa déclaration, 
qu'il négocierait sur de 
nouveaux licenciements

si 'la production conti­
nuait”.

Un porte-parole syn­
dical a clairement laissé 
entendre que les deux 
journaux seraient pa­
ralysés par une grève M. 
Barry, dirigeant du syn­
dicat des employés de 
bureau, a dit que ses 
syndiqués “avaient dé­
cidé de ne pas accepter 
les congédiements”

Les putschistes espagnols 
se disent tous royalistes

MADRID (AFP. AP) 
— Aucun des 33 accusés 
au procès des auteurs 
du coup d'Etat raté du 
23 février 1981. il y a 
tout juste un an. n'a en­
core témoigné mais il 
est déjà évident que 
leurs avocats tenteront 
de démontrer que ceux

qui ont participé à l'o­
pération croyaient qu'ils 
avaient l'appui du roi 
Juan Carlos.

La troisième journée 
du procès s’est déroulée 
sans surprise, hier, et a 
été principalement mar­
quée de témoignages se- 
lor. lesquels le roi aurait

été au courant du coup 
de force et l'aurait ap- 
puyé.

La lecture des dé­
positions des 33 accusés 
(un civil et 32 militaires) 
a montré hier une fois 
de plus que la plupart 
d'entre eux étaient 
convaincus d'avfir agi

avec le consentement 
du roi

A moins, font re­
marquer des ob­
servateurs, que cette 
conviction n'ait été “fa­
briquée” après le coup 
d'Etat raté et qu'elle vi­
se à compromettre le r»u 
et son entourage afin de

diluer les res­
ponsabilités.

En fait, au fur et à 
mesure que progresse la 
lecture des témoignages 
obtenus lors de l'en­
quête qui a précédé le 
procès, la confusion 
augmente.

le monde
Téhéran
Des monarchistes 
revendiquent la 
pose d’une bombe

TEHERAN (d'après UPI, AFP et AP) — 
L’explosion qui a finalement fait hier 15 morts et 
61 blessés, tout près d’une caserne, à Téhéran, a 
été revendiquée ce matin par une cor­
respondante anonyme se réclamant du groupe 
monarchiste “Pars”.

Dans un coup de téléphone à l'agence Fran­
ce-Presse, celle-ci a simplement déclaré. “Nous 
avons déposé la bombe."

Plusieurs membres de ce groupe avaient été 
exécutés le 26 janvier dernier à Téhéran.

Hier, le p»irte-parole du gouvernement, M 
Ahmad Tavakoli, avait relevé que l’attentat 
avait été commis le jour anniversaire de la prise 
du pouvoir par Rera Khan (le père de l’ex-chah 
dont le fils se trouve actuellement en exil), le 3 
esphan 1299 (22 février 1920)

Le groupe "Pars” tire son nom de l'ancien 
nom de l'Iran, Perse, et est aussi un sigle 
signifiant "gardiens libérateurs du régime im­
périal".

L'explosion, rappelons-le, a causé de lourds 
dégâts et a été entendue dans toute la ville. Elle 
a fracassé des vitres dans un rayon atteignant 
un kilomètre Le camion dans lequel la bombe a 
été déposée a été désintégré par la charge où un 
cratère de 10 mètres de diamètre témoigne de la 
force de celle-ci. Une vingtaine d'automobiles 
ont été endommagées ou détruites par l’ex­
plosion
----------- •------------------------i-----


